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Le Gouvernement vietnamien s'est lancé, avec raison, dans un ambitieux programme d'extension 
de ses plantations visant à presque tripler la production actuelle - 60 000 t/an- avant l'an 2000 et 
créer, d'ici là, 300 000 ha supplémentaires dont 150 000 ha villageois. Ce surcroît de production 
obligera à une réorientation de la vente du caoutchouc vers les pays industrialisés d'économie 
libérale, la FRANCE en particulier, plus exigeants sur le plan de la qualité, d'où la nécessité de 
mettre en place un programme de recherche appliquée visant à l'amélioration de la qualité du 
caoutchouc naturel. L'industrie manufacturière locale devra s'étendre et se moderniser pour 
absorber une partie de ce caoutchouc en lui donnant ainsi de la valeur ajoutée. 
Au cours de la mission ont donc été rencontrés : 
1. les partenaires possibles pour une coopération bi ou multilatérale dans les domaines
. de l'usinage et du contrôle de qualité du caoutchouc naturel : l'IRCV et sa tutelle, la 
Société Générale du Caoutchouc 
. de la formation en technologie du caoutchouc : Centre Polytechnique de PHU TO 
. de la manufacture du caoutchouc : Combinat Industriel du Caoutchouc 
. de la modification chimique du caoutchouc naturel : Institut de Chimie Industrielle à 
HANOI 
2. les représentants du PNUD HANOI et de l'UNIDO VIENNE en mission à HCMV, pour le
suivi de projets UNIDO en cours, et pour la préparation de projets à venir où l'IRCA pourrait 
être impliqué. 
3. les professionnels du caoutchouc : plantations et manufactures
4. le Vice-Ministre de !'Agriculture chargé du secteur hévéicole.
En début de mission, accueil de la mission d'audit de l'IRCNCIRAD ; en fin de mission, 
préparation de la proposition de programme de coopération IRCNIRCV dans la suite des 
propositions faites à la réunion préparatoire de la dernière commission mixte franco-vietnamienne, 
pour 1991. 
En conclusion, le VIETNAM, grâce à son caoutchouc naturel et au réseau technique existant, 
a un fort potentiel industriel dans le domaine du caoutchouc. L'exploitation optimum de ce 
potentiel nécessite un solide appui technique 
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1. pour une meilleure utilisation et un développement des moyens existants à l'IRCV afin,
d'une part, de préparer le VIETNAM à la production de qualités de caoutchouc répondant bien 
aux besoins des pays industrialisés à économie libérale et, d'autre part, d'assurer la formation des 
ouvriers, techniciens et cadres des usines de plantation existantes ou à venir. 
2. auprès de l'industrie manufacturière locale et de ses instances de recherches et de formation,
pour l'amélioration de la qualité des produits finis existant et l'identification de partenaires 
industriels possibles pour de futurs joint-ventures. 
Le détachement de deux experts en technologie du caoutchouc, expert senior financé par le 
MAE et expert junior (VSN) financé par le MINAGRI et un industriel, constitue une première 
étape de réponse à ces besoins. La probable implication de l'IRCA et de certains de ses 
partenaires français dans deux projets PNUD/UNIDO, d'une part avec le Combinat Industriel du 
Caoutchouc, d'autre part avec l'Institut de Chimie Industrielle pour la chloration du caoutchouc 
naturel, complètera le dispositif en 1991 et 1992. 
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Accueil à l'aéroport par Mme HUE, Directeur adjoint de l'IRCV, Mme HO THI V ANG M. 
VINH TRI, Directeur du Centre Polytechnique de PHUTO, et M. NGUYEN THAN DU, Directeur 
Adjoint du Combinat Industriel du Caoutchouc. Transfert à l'hôtel Caravelle. 
Samedi 23 Juin 1990 
Matin
Réunion à l'IRCV avec Mme HUE, M. MAI SON, Directeur de la Division Technologie, M. 
NGUYEN THAN DU, Directeur adjoint du Combinat Industriel du Caoutchouc. Objectifs et 
préparation du programme de la mission. 
Visite au Consulat Général de France. Reçu par M. Bernard PRUNIERES, Attaché Culturel 
Scientifique et de Coopération puis, accompagné de ce dernier, brève visite à Mme LUONG 
BACH V AN, Directrice du Centre Technique des Matières Plastiques. 
Dimanche 24 Juin 1990 
Après-midi. 
Accompagnés de Mme HUE, accueil à l'aéroport de la mission d'audit, MM. Brian GRAY et 
Alain WEIL. Transfert à l'hôtel Continental. Etablissement du programme de la mission d'audit. 
Lundi 25 Juin 1990 
Matin
. 8 h 00 : rendez-vous avec M. PRUNIERES. Préparation de la rrnss10n d'audit. Contact 
téléphonique avec M. LIMON à l'Ambassade de France à HANOI pour reporter au 4 Juillet 
l'arrivée à HANOI. 
.9 h 00 : arrivée de la mission d'audit au Consulat Général. Entretien avec M. PRUNIERES . 
. 10 h 30 : visite au siège de l'IRCV avec la mission d'audit. Départ pour LAI KHE avec M. 
MAI SON. 
Après-midi. 
Visite de LAI KHE, usine PNUD FAO et laboratoires. 
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Soir
Entretien général chez Mme Suzanne DAI avec la mission d'audit. 
Mardi 26 Juin 1990 
Matin et une partie de l'après-midi 
Accompagné de la mission d'audit, de Mme HUE et de M. MAI SON, visite de la plantation 
de la Compagnie de DONG NAI (ex-SIPH). Reçus par M. NAI, Directeur pour la technologie et 
l'usinage. Visite des usines : traitement du latex, HANG GON, traitement des coagula des champs, 
DANG GIA Y, du laboratoire de contrôle de qualité. Au cercle, brève rencontre avec M. Alain 
BERTHET, SIPEF. 
Fin de l'après-midi 
Réunion à la Société Générale de l'Hévéaculture. Accompagné de la mission d'audit, de Mme 
HUE, de M. MAI SON. Reçus par MM. PHAN DAC BANG, Directeur Général adjoint de la 
S.G.H., M. TRAN V AN NAM, chef du Bureau de la Coopération et de Investissements, et deux 
interprètes. 
Soir
Dîner en l'honneur de la mission d'audit offert par M. PRUNIERES. 
Mercredi 27 Juin 1990 
Matin 
Visite au Centre Technique pour le développement de la qualité du caoutchouc "Rubber Center", 
accompagné de Mme MAI et de M. DU. Reçus par M. DANG V AN PHAN, Directeur adjoint, 
M. NGUEN XUAN HIAN, Vice-Directeur (a connu à l'IRCV M. POUNIERE).
Visite de l'usine BINH TRIEU de production de gants en latex, accompagné de Mme MAI et 
de M. DU. Reçus par MM. NGUYEN MINH HOANG, Directeur, et NGUYEN QUANG TIEN, 
Directeur adjoint. 
Après-midi 
Visite de l'Institut Polytechnique de PHU TO, accompagné de Mme MAI. Reçus par M. VINH 
TRI, Directeur de la section caoutchouc, MM. TRUONG MINH VE Recteur, DAO VAN 
LUONG, relations extérieures, X et une interprète. 
Visite à la BNP, chez M. H. MARCHAT, sur introduction de M. PRUNIERES, pour obtenir 
des informations sur l'opération ASTRA, groupe SUMMA 
Soir
Dîner offert par M. PHAM SON TONG, Directeur Général de la Société Générale du 
Caoutchouc, en l'honneur de la mission d'audit. Participaient pour l'IRCV : Mme HUE, 
M. MAI SON, pour la Société Générale du Caoutchouc : M. PHAN DAC BANG, Directeur
Général adjoint, M. TRAN V AN NAM, Chef du Bureau de la Coopération et des Investissements,
pour le Consulat Général de FRANCE : M. PRUNIERES.
Jeudi 28 Juin 1990 
Matin 
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Visite de l'usine HOC MON, ex-MICHELIN, en compagnie de la mission d'audit, de Mme MAI 
et de M. DU. Reçus par M. BUI MINH CHAU, Directeur. 
Après-midi
Visite au siège de l'IRCV. Présentation par Mme HO THI V ANG du laboratoire de spécification 
et de technologie. Entretien avec M. MAI SON. 
Visite à l'hôtel QUE HUONG. Rendez-vous avec M. BONNAMY, représentant de l'UNIDO 
à HANOI et M. V. BYSYUK, UNIDO VIENNE. 
Pendant ce temps, la mission d'audit quitte le VIETNAM, accompagnée à l'aéroport par Mme 
HUE. 
Vendredi 29 Juin 1990 
Matin
Visite au Combinat Industriel du Caoutchouc. Accompagné de Mme MAI. Entretien avec Mme 
NGUYEN V AN DU, Directeur adjoint. 
Visite à l'usine BINK TRIEU Rubber Works Imex Cooperative, en compagnie de M. DU et de 
Mme MAI. Reçus par M. DO LONG, Vice-Président, et une interprète. Aimable invitation à
déjeuner par M. DO LONG. 
Après-midi
Rédaction rapport. 
Samedi 30 Juin 1990 
Matin
A l'IRCV, entretien avec Mme HUE pour la préparation du budget 1991 à présenter à M. 
PRUNIERES. 
Après-midi
A l'IRCV, conférence avec 15 cadres de la Division Technologie sur le production et la 
consommation de caoutchouc naturel dans le monde. Applications du caoutchouc naturel, grandes 
orientations des recherches en technologie au niveau des instituts membres de l'IRRDB, 
suggestions pour l'IRCV. 
Rencontre d'une heure avec le Dr VINH. 
Dimanche 1er Juillet 1990 
Visite au Cap Saint-Jacques avec Mme HUE et M. DU 
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Soir
Préparation des réunions des jours suivants. 
Lundi 2 Juillet 1990 
Matinée de travail à l'IRCV avec Mme HUE et M. MAI SON.
Après-midi 
Visite à la Société Générale du Caoutchouc, accompagné de Mme HUE et de M. MAI SON. 
Reçus par M. PHAM DAC BANG et M. TRAN V AN NAM. 
Mardi 3 Juillet 1990 
Matin
Accompagné de Mme HUE, visite au Combinat Industriel du Caoutchouc. Reçus par M. DU. 
A l'IRCV, en présence de Mme HUE et de M. PRUNIERES, réunion de conclusion de la 
mission. 
Au Consulat Général de FRANCE, accompagné de M. PRUNIERES, visite au Consul Général, 
M. DUMONT.
Après-midi libre. Rédaction du rapport. 
Soir
Dîner avec Mmes HUE et MAI. 
Brève visite à l'hôtel HUONG DUONG pour rencontrer, à leur demande, 
M. BUN KHUM THENG, Vice-Président, Directeur Général de l'Office Général des Plantations
d'Hévéas au CAMBODGE et Mme TAN THEANY, Sous-Chef du Département des Plans et de
la Coopération, Direction Générale des Plantations d'Hévéas au CAMBODGE, arrivant à HO CHI
MINH VILLE pour une visite de 10 jours.
Mercredi 4 Juillet 1990 
Départ pour HANOI. L'avion a 3 heures de retard. 
Soir
Prise de contact téléphonique avec M. LINON, Conseiller Commercial. 
Dîner avec M. Fabrice DREYFUSS du Ministère français de l'Agriculture. 
Longue discussion à l'hôtel avec M. V. BYSYUK. 
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Jeudi 5 Juillet 1990 
Matin 
Accompagné de M. BYSYUK, visite à l'Institut de Chimie Industrielle. Reçus par M. LE V AN 
NGUYEN, les deux experts venus en FRANCE en 1989, le Dr NGUYEN THAN HAI, Directeur 
adjoint, chargé du Département Produits Pétroliers (il a aussi servi d'interprète), et M. NGUYEN 
QUANG DAU, chargé des Relations Extérieures à l'I.C.I. 
Visite au PNUD à M. J.M. BONNAMY. 
Visite à l'Ambassade de FRANCE. Reçu par M. LINON, M. LECLERC, adjoint du Conseiller 
Culturel, M. BOCKEL (le Conseiller Culturel étant en déplacement en FRANCE), M. Alain 
KERBOURIOU, Attaché Commercial et M. Bertrand de HARTINGH. 
Aimable invitation à déjeuner de M. LE VAN NGUYEN et son équipe. 
Après-midi 
Visite au Vice-Ministre de l'Agriculture et des Industries Alimentaires, M. TRAN THE LOC, 
rejoint en fin de réunion par M. LECLERC. 
M. NGUYEN ICH CHUONG, Vice-Directeur du Département de la Coopération et M. TRINH
THUY THIEN, chargé de programme au Département de la Coopération Internationale 
participaient à l'entretien. 
Nouvelle visite à l'Ambassade de FRANCE. Entretiens avec M. LINON puis 
M. BLANCHEMAISON, Ambassadeur de FRANCE, en présence de M. LECLERC.
Soir
Aimable invitation à dîner par M. ABENSOUR, Consul de FRANCE à HANOI.
Vendredi 6 Juillet 1990 
Matin 
Départ de Hanoï pour BANGKOK Accueil par M. H. ROUDEIX. 
Après-midi 
Visite au RRIT BANGKOK, accompagné de M. ROUDEIX. Reçus par le 
Dr SANIT SAMOSORN, Directeur et Mme V ARAPON, Chef de la Division Technologie. 
Soir
Invitation à dîner par Miss PRANEE, accompagné de M. ROUDEIX. 
Samedi 7 Juillet 1990 
Journée de travail avec M. ROUDEIX 
Dimanche 8 Juillet 1990 
Matin 
Rédaction du rapport 
Déjeuner avec la famille DELABARRE, de passage à BANGKOK. 
Lundi 9 Juillet 1990 
Matin 
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Accompagné de M. ROUDEIX, visite à M. Michel HERMANN, Attaché Culturel et de 
Coopération Scientifique et Technique auprès de l'Ambassade de FRANCE à BANGKOK; 
Visite à M. ALISTAIR MAC DONALD, Premier Secrétaire chargé du développement ANGKen 
poste à la CEE de BANGKOK et M. SERI EUV ARI, Chargé de Projets, en particulier ceux du 
caoutchouc. 
Après-midi 
Accompagné de M. ROUDEIX, visite à Miss PRANEE, Departement Polymères, Université de 
Mahidol. 
Soir 
Départ pour PARIS : une première tentative puis, après 1 heure de vol, retour pour réparation ; 
une deuxième .tentative et un deuxième retour suivi de l'installation à l'hôtel de l'aéroport. 
Mardi 10 Juillet 1990 
Matin 
Entretien avec M. ROUDEIX en attendant le 3ème départ fixé à 14 h 20. Rédaction du rapport. 
et fax à PARIS. 
LISTE DES PERSONNES RENCONTREES 
Société Générale du Caoutchouc 
M. PHAM SON TONG, Directeur Général
M. PHAN DAC BANG, Directeur Général adjoint
M. TRAN V AN NAM, Chef du Bureau de la Coopération et des Investissements
Consulat Général de FRANCE 
M. DUMONT, Consul Général
M. SAUTIER, Vice-Consul
M. B. PRUNIERES, Attaché Culture Scientifique et de Coopération.
Ambassade de FRANCE 
M. BLANCHEMAISON, Ambassadeur
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M. Jean LINON, Conseiller Commercial, remplacé en Septembre par
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M. Bernard LECLERC, adjoint du Conseiller Culturel, M. BOCKEL
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M. DANG V AN PHAN, Directeur adjoint du Centre Technique pour le développement de la
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M. NGUYEN XUAN HIEM, Vice-Directeur du Centre
IRCV 
Mme NGUYEN THI HUE, Directeur adjoint 
M. MAI SON, Chef de la Technologie
Mme HO THI V ANG, Technologie
Mme HA NGOC MAI, Physiologie
Dr VINH, ex-Directeur
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Centre Technique des Matières Plastiques 
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UNDP/UNIDO 
M. BONNAMY, Représentant de l'UNIDO auprès du PNUD à HANOI
M. BYSYUK, UNIDO VIENNE
Usines et plantations 
HOC MON (ex-MICHELIN), M. BUI MINH CHAU, Directeur 
BNP, M. MARCHAT 
BINH TRIBU (gants) M. NGUYEN MINH HOANG, Directeur 
M. NGUYEN QUANG TIEN, Directeur adjoint
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Compagnie du DONG NAI, usine de RANG GON (latex) et de DAN GIAY (fonds de tasses), 
M. NAI, Directeur
BINH TIEN Rubber Works Imex Cooperative, M. DO LONG, Vice-Président
CAMBODGE
Direction et Office Général des Plantations d'Hévéas 
M. BUN KHUN THENG, Vice-Président, Directeur Général
M. TAN THEANY, Sous-Chef du Département des Plans et de la Coopération
Ministère de l'Agriculture 
M. TRAN THE LOC, Vice-Ministre
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LISTE D� ABREVIATIONS 
Commission of the European Communities 
Caoutchouc Spécifié du Vietnam 
Chief Technical Adviser 
Constant Viscosity 
Direction Générale de l'Hévéaculture 
Draft Project 
Ethylene Vinyl Acetate, caoutchouc de synthèse pour semelle 
Food and Agriculture Organization 
Ho Chi Minh Ville 
Initial Coagulation Rubber (caoutchouc coagulé à DRC initial) 
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C.entre de Formation des Ingénieurs et Cadres pour l'industrie du Caoutchouc 
Institut Français du Pétrole 
Institut de Recherches sur le Caoutchouc 
Institut de Recherches sur le Caoutchouc au Vietnam 
International Rubber Research and Development Board 
International Standardization Organization 
Laboratoire de Recherches et de Contrôle du Caoutchouc et des Plastiques 
Ministère des Affaires Etrangères 
Ministère de l'Agriculture (français) 
Natural Rubber 
Programme des Nations Unies pour le Développement 
Plasticity Retention Index 
Caoutchoucs de Qualités Secondaires, coagulum des champs 
Rubber Research lnstitute of Thailand 
Ribbed Smoked Sheet 
Société Africaine de Plantations d'Hévéas 
Société Générale de l'Hévéaculture 
Société Industrielle des Plantations d'Hévéas 
Syndicat National du Caoutchouc et des Plastiques 
Société pour le Développement des Cultures Industrielles 
Technically Specified Rubber 
United Nations Educational, Scientific and Cultural Organization 
United Nations Industrial Development Organisation 
Ultra Violet 
Volontaire pour le Service National 
I. INTRODUCTION
1.1. Rappels sur les relations entre la Division Technologie et le VIETNAM 
(Récapitulation schématique dans le tableau 1) 
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A la suite de la dernière Commission Mixte Franco-Vietnamienne, a été décidée pour 
la période 1990-1991 la reprise d'une coopération entre la FRANCE et le VIETNAM, l'IRCA et 
l'IRCV, pour le développement du caoutchouc naturel, en Agronomie et en Technologie. 
Un document, reproduit en annexe I, précisant les objectifs et les moyens demandés pour 
cette coopération a été rédigé, en Octobre 1989, conjointement par M. CAMPAIGNOLLE 1, 
Directeur de l'IRCA, et Mme NGUYEN THI HUE, Directeur adjoint de l'IRCV et remis aux 






L'IRCA s'est aussi trouvé impliqué pour deux projets UNIDO : 
- l'un, DPNIE/86/036/32-01, "Chlorinated rubber", avec l'Institut de Chimie Industrielle2
de HANOI, l'intervention de l'IRCA ayant consisté en une mission d'expertise au VIETNAM en 
Mai 1988, une visite en RDA avec des experts de cet Institut, suivie de l'accueil en FRANCE et 
en COTE D'IVOIRE de ces mêmes experts ; un document de projet a ensuite été préparé ; 
- l'autre, DPNIE/37/011, "Quality Improvement of Rubber Product" avec le Combinat
Industriel du Caoutchouc, l'intervention de l'IRCA ayant consisté à accueillir en FRANCE une 
mission d'experts de cet organisme (IRCA, IRAP, LRCCP, industrie du caoutchouc) en Novembre 
1988. 
Des relations ont aussi existé avec le Centre Polytechnique de PHU TO qui, en 1980-
82, a bénéficié d'abord, pour l'un de ses ingénieurs, M. VINH TRI, d'un financement MAE pour 
une formation en technologie du caoutchouc à l'IFOCA, sous direction technique IRCA, puis d'un 
financement de l'UNESCO, projet préparé avec l'aide de M. ROUDEIX, ayant conduit à 
l'acquisition d'équipements, à l'envoi d'experts au VIETNAM -M. J.L. GUINDOLLET, IFOCA, 
en Juillet 1988 et Juillet 1989 (un technologue d'un pays de l'Est ayant été préféré à 
M. J.C. LAIGNEAU comme deuxième expert)- et enfin à la formation à l'IFOCA de M. V AN
THAN BINH (retour au VIETNAM le 20 Juillet 1990).
Enfin, à la suite de la mission en FRANCE, COTE D'IVOIRE et CAMEROUN d'une 
délégation de la Direction Générale de l'Hévéaculture et de l'IRCV, un industriel français ayant 
une filiale au CAMEROUN envisage une extension de ses activités au VIETNAM par une 
opération de joint-venture avec un industriel vietnamien à rechercher. Une mission de cet industriel 
a eu lieu en 1989. A la suite de cette mission, il a souhaité mieux connaître le tissu industriel 
vietnamien et à cet effet envisage de cofinancer, avec le Ministère français de l'Agriculture, pour 
la période 1990-1991, un expert junior (VSN). 
1
J .  CAMPAIGNOLLE , Compte-rendu de l a  mi ssion au VIETNAM/CAMBODGE , à 1 ' occasion du col l oque préparatoi re 
à l a  Commi ssion Mixte Franco-Vi etnamienne du 28/09 au 16/10/1989 
2 
H .  de LIVONNIERE , "Project DP/VIE/86/036/32-0 1 ,  Chl ori nated Rubber ,  Report of mission i n  VIETNAM , 
December 1988" 
Ministère de l 'Education 
Universités 
Centre polytechnique 
de PHU TO 
M. VINH TRI (formation) 
IFOCA par financement 
MAE 1980-82) 
Equipement et formation 
financés par l'UNESCO 
(fin en 1990) 
Mission de 
J .L. GUINDOLLET 
IFOCA, 1 mois, 1988-1989 
Tableau 1 - Contacts de la Division Technologie au VIETNAM 
GOUVERNEMENT 
Ministère de l'industrie 
Combinat Industriel 
du Caoutchouc 
M. DAO V AN QUA 
M. NGUYEN V AN DU 
Centre pour le Développement 
de la qualité du caoutchouc 
Département de la 
Chimie 
Centre Technique 
des Matières Plastiques 
Institut de Chimie Mme LUONG BACH V AN 
Industrielle (HANOI) Projet UNIDO en cours de 
M. LE VAN NGUYEN négociation avec conseil 
Projet UNIDO technique de l'INSA LYON 
DP/VIE/86/036/32-01 M. PASCAULT 
---------------------------- "Chlorinated Rubber" Aide bilatérale française 
M. NGUYEN V AN DU Bloqué pour raison (vu en début de mission) 
d'environnement. 
Projet UNIDO DP/VIE/87/011 (Problème de la présence 
Quality Improvement of Rubber de tetrachlorure de 
Products. Deuxième phase en carbone) 
cours de négociation 
Ministère de l' Agriculture 
Société Générale de 
l 'Hévéaculture 
M. PHAM SON TONG 
M. PHAN DAC BANG 
M. TRAN VAN NAM 
IRCV 
M. NGUYEN THI HUE 
M. MAI SONG 
Mme HO THI V ANG 
Aide bilatérale française 
Prop FAO DPNIEfil,oo? 
Rubber rehabilitation and 
Ihclqlnert in VIEINAM 
(MM. BERRIER, 
ROUDEIX) 
Deuxième phase en 
préparation 
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1.2. Objectifs de la mission 
Il s'agissait de la première mission de l'auteur dans le Sud-VIETNAM. Les objectifs de 
la mission étaient 
1. avec l'IRCV, de prendre connaissance des moyens et des programmes de recherches
en technologie, ainsi que des relations avec l'industrie, afin de préparer la mission longue durée 
des experts technologues senior et junior ; 
2. d'apprécier la volonté d'ouverture de la Société Générale du Caoutchouc vers
l'industrie manufacturière du caoutchouc, pour préparer la mission de l'expert junior financée par 
le Ministère de l'Agriculture et un industriel français ; 
3. de rencontrer la Direction du Combinat du Caoutchouc pour faire le point sur le projet
UNIDO, "Quality improvement of rubber product" et mieux connaître cet organisme ; 
4. de faire le point avec les représentants de l'UNIDO à VIENNE et HANOI en visite
à HO CHI MINH VILLE sur les projets en cours et à venir, susceptibles d'intéresser l'IRCA ; 
5. de rendre visite au Centre Polytechnique de PHU TO, partenaire éventuel pour des
opérations de recherches et de formation ; 
6. de rendre visite aux autorités de HANOI, Ambassade de FRANCE et Ministère de
l'Agriculture, pour connaître leur point de vue sur le dossier caoutchouc ; 
7. de trouver une issue acceptable par tous pour le projet UNIDO caoutchouc chloré.
Parallèlement, l'auteur a préparé, avec le Consulat Général de FRANCE à HO CHI
MINH VILLE et l'IRCV, le programme de visite de la mission d'audit IRCA. 
II. LE CAOUTCHOUC NATUREL AU VIETNAM - LA SGH
La Société Générale de l'Hévéaculture (anciennement D.G.H., Direction Générale de 
l'Hévéaculture, en Anglais "Rubber General Department") a la responsabilité de la totalité de la 
production du caoutchouc naturel. Cet organisme est aussi chargé de l'approvisionnement en 
produits de base et équipements, des transports, des bâtiments et de tout le fonctionnement des
plantations industrielles et de l'Institut de Recherches sur le Caoutchouc au VIETNAM. 
L'estimation la plus souvent citée de la production nationale de caoutchouc naturel est 
de 60 000 tonnes pour 60 à 70 000 ha en production sur les 200 000 ha plantés actuellement. 
Cette surface est répartie en 24 plantations industrielles dont on trouvera la localisation 
géographique sur la carte de la page 13b. Le caoutchouc des 24 plantations industrielles est usiné 
dans 15 usines. Le gouvernement vietnamien a un projet d'extension massive de 300 000 ha 
supplémentaires à planter jusqu'en 2005, dont 150 000 ha villageois, ce qui portera la surface 
plantée en hévéas à 500 000 ha. Les surfaces disponibles convenables sont estimées à 
1 000 000 ha. L'entrée en production de nouvelles surfaces plantées devraient permettre d'accroître 
la production nationale de 100 000 tonnes supplémentaires en 1995, ce qui suppose d'ici là la 
construction de 10 usines de 10 000 t/an en 5 ans. La construction d'au moins 10 autres usines 
est programmée d'ici l'an 2000. 
Afin de trouver les fonds nécessaires au financement de ces extensions et de ces usines, 
la SGH fait appel successivement au secteur privé capitaliste, la plupart des grands groupes agro­
industriels rendant un jour ou l'autre visite au VIETNAM : SODECI (usine et secteur villageois), 
TERRES ROUGES (20 000 ha dans les Hauts Plateaux + une usine), SIPEF, SOMMA (puissant 
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T OTAL IANDS FOR RUBBER PLANTING 
AND THE EXISTING RUBBER PLANTATIONS 
( Up to 3 1- 12- 1989 ) 
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Total 
NAMES Land 




INCLUDING : - ----- ---t-=,:..:..�.:::------�---1·-------
: Land r Rubber : Young . Land for 
: under : planta- : rubbe• : new 
rubber 
tion : Planta- : planting 
under . t ion . trees . (ha) • from the 
(ha) tapping : . :year 199t . . (ha) . . . 
: - - : ----------------------- : ---------- : - -------- : -------- : ----- --- : --------. A :  South Eastern area o f  . . . • . . . . • . Viet Nam 239. 000ha : 175. 900ha : 66. 700ha : 109. 200ha 63 o l00h, • . . 
: I  . Tây Ninh province 39. 900 12. 500 s . 200 . 7 . 300 27. 400 . . 
: 1  Tay Ninh Company 7 . 400 7. 400 . 4. 000 3-., 400 . 
: 2  Tân Bien 7 . 000 l. 700 1. 700 S . 800 
: 3  . Province ' !  Company 25 .000 3 . 400 1. 200 2. 200 21. 600 . 
: I I :  Dons Nai Erovince 59. 400 56. 400 . 30. 000 . 26 . 400 . 3 . 000 . . . 
: 4  . Dong Nai Company 55. 000 . S3. 800 . 28. SOO . 25 . 300 . 1. 200 . . . . . 
: 5 . Province ' s Company 4. 400 . 2. 600 1. soo . 1. 100 1.800 . . . 
: III  Son8 Be Province 139.  700 : 107 . 000 3 1. SOO . 7S. SOO 32. 700 . 
: 6  Phudag Hoa Company . 200000 . 19. 300 1. 200 18. 100 . 700 . . . 
: 7  . Dlu Tieng 300 400 . 28. 500 7 .000 21. 500 1.900 . . 
: 8  . Bing Long . 20. 500 16. 800 . 8. 200 . 8. 600 · . 3 . 700 • . . . . 
: 9  . L9c Ninh 9 . 400 . 9 . 400 . 4. 600 4. 900 . . . . . 
: 10 : Dong Phu - . 9. 900 . 7 . 800 . 2. 400 . 5. 400 . 2. 100 . . . . • 
: 11 :  Phu Rieng . 28. 500 22 . 400 . 8 .000 14. 400 • 6. 100 . . • 
: 12 :  RRI' S  Company . 1.000 . 500 . 200 . 300 soo . . . . 
: 13 : Province 1 s Company 20. 000 . 2. 300 . . 2 . 300 17 . 700 . . • . B :  The highland 27 1. 600 . 2 1. 600 . 4. 800 . 16. 800 : 2SO.OOO . • . . 
: IV :  Daklak Province 100. 700 . 8. 900 3 . 000 . 5. 900 • 91. 800 . . • 
: 14 :  Krong Buk Company 14. 200 • 1. soo . . l.SOO • 12. 700 • . . . 
: 15 : Eah ' leo 11. 500 . 1. 800 . . 1. 800 9 . 700 • . . 
: 16 :  Province Company . 75 .000 . S. 600 . 3 .000 . 2 . 600 . 69. 400 . . . . • . V: Gialai Kontum Province : 170. 900 . 12. 700 . 1. 800 • 10. 900 : 158.200 • . • • 
: 17 : Chu xà Company 13. 400 . 2 .400 . . 2 . 400 . 11. 000 . . . • 
: 18 :  Chu prông Company . 11. soo . 1. 600 . 400 . 1. 200 . 9 . 900 . • . . . 
: 19 :  Mang Yang . 24. 000 . 2. 800 . • 2 .800 • 21. 200 • . . . • 
: 20 : Chu Plih - . 11. 200 • 800 . 400 • 400 • 10. 400 . • . • • 
: 2 1 :  Kon Tum . 10. 800 • 1. 000 . . 1.000 . 9 . 800 • • . • . 
: 22 :  Province ' s  Company . 100.·ooo • 4. 100 . 1 .000 . 3. 100 • 9S. 900  . • • . • . C :  Provinëes in Central  . .  . . . . . . .  . . . • . . Zone o f  VN . 20.000 . S. 500 . 1.000 . 4. 500 • 14. SOO • . . • . . • 
: 23 : Binh Tri Thiên Company : s.ooo . 3. SOO . . 3 . SOO • 1. soo . . . • 
: 24 :  Province 1 s Company . 15. 000 . 2. 000 . 1.000 • 1.000 • 13. 000  . . . • • . : TOTAL (A+ B-t C) : 530. 600 ha : 203 . 000ha : 72 . SOOha : 130 . SOOha 327 . 60  • . : Plantations belonging to 111 . . . . . . �· . . . . . : Genaral Rubber Department291. 200 - : 183 . 000 - : 64. 800 - : 117. 700- : 108. 200 . 
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La consommation locale n'est que de 15 000 tonnes par an dont 9 000 tonnes le sont 
par les usines dépendant du Ministère de l'industrie. Les 45 000 tonnes restant sont exportées pour 
les trois-quarts vers les pays de l'Est, URSS et COMMECON, le reste étant vendu au JAPON et 
sur le marché de SINGAPOUR, ce qui est peu valorisant pour le caoutchouc vietnamien. Le 
consortium d'état RUBEXIM se charge de la commercialisation intérieure et extérieure. 
III. LES ORGANISMES DE RECHERCHE, FORMATION, DEVELOPPEMENT ET
L'INDUSTRIE 
111.1 .  L'IRCV 
111.1.1 . Présentation générale
Nous reproduisons ici la présentation faite par M. NICOLAS3 dans son dernier rapport 
de mission au VIETNAM. 
Les fonctions de l'IRCV
1. Poursuivre des recherches au niveau national sur l'hévéa au point de vue
agronomique, technologique et économique. 
2. Poursuivre des recherches appliquées pour la production et vulgariser les progrès
scientifiques et techniques obtenus. 
3. Etablir un réseau régional de matériel végétal et participer à la formulation des normes
pour l'hévéaculture. 
4. Organiser le Service Documentation et le mettre au service des chercheurs, des
producteurs et des gestionnaires. 
5. Participer à la formation des travailleurs, des techniciens et des ingénieurs, selon les
besoins de l'hévéaculture, et des Unités d'enseignement. 
Organigramme et rôle des Divisions
. La Division Economie
Elle étudie les problèmes concernant l'Economie de l'Hévéaculture. 
Sujet de recherches au niveau national : l'économie de l'hévéaculture, cas particulier de 
la plantation villageoise . 
. La Division Technologie
Elle est chargée 
- de la recherche et de l'amélioration de la qualité du caoutchouc brut et des produits
manufacturés ; 
- de l'étude de la mécanisation et de l'automatisation des chaînes de production ;
- du contrôle de qualité du caoutchouc brut ;
3 
D .  N ICOLAS , Rapport de Mission au VIETNAM , du 19 Avri l au 11 Mai 1990 
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- du contrôle des propriétés physico-chimiques des produits en caoutchouc ;
Sujet de recherche au niveau national : recherche sur la manufacture du caoutchouc. 
Les moyens : 
- une usine pilote pour l'usinage,
- un atelier pilote de manufacture,
- un laboratoire de contrôle de qualité
- un laboratoire de propriétés mécano-physiques du caoutchouc,
- un laboratoire de propriétés chimiques du caoutchouc .
. Les Divisions Agronomiques 
+ La Division Amélioration
Elle est chargée : 
- de la gestion d'une Banque Nationale de Gènes, composée de divers génotypes ;
- de la recherche pour la création de nouveaux clones
- de la régionalisation des nouveaux clones par l'établissement de champs expérimentaux
dans les différentes Compagnies. 
clones ; 
Sujet de recherche au niveau national : amélioration génétique de l'hévéa. 
+ La Division d'Agrochimie-sol
Le laboratoire pour l'analyse agro-chimique a pour rôle : 
- la classification des sols pour l'hévéa
- le diagnostic nutritionnel (sol + feuille) pour la fertilisation.
+ La Division de Physiologie et Exploitation
Le laboratoire de physiologie et exploitation a pour rôle : 
- l'étude des systèmes d'exploitation, de la stimulation selon l'âge de l'arbre et les
- l'étude et la détermination des standards pour le diagnostic du latex.
+ La Division Phytopathologie
Le laboratoire pour la Phytopathologie a pour rôle 
- l'étude du développement des champignons provoquant des maladies, les méthodes de
contrôle et de traitement de ces maladies ; 
- l'étude des méthodes de traitement des mauvaises herbes dans les plantations,
spécialement l'Imperata cylindrica. 
+ La Division de Culture de Tissu
Le laboratoire pour culture de tissu a pour rôle : 
20 
- la recherche sur le microbouturage des seedlings (mis en champs 250 vitroplants en
1990),
- l'étude du microbouturage des clones,
- l'étude de l'embryogénèse somatique.
Une serre sous ombrière vient compléter l'équipement. 
III.1.2. La Division Technologie 
Elle comprend 15 ingénieurs et cadres. Ses activités se partagent entre la station 
expérimentale de LAIKHE et les laboratoires situés au siège de l'IRCV, 177 rue Hai Ba Trung 
à HO CHI MINH VILLE. 
III. 1.2.1. Moyens de la Division Technologie
A l'usine de LAIKHE 
+ Usine pilote
On lira avec intérêt la deuxième partie du rapport final de M. ROUD EIX à la F A04 qui 
décrit en détail cette usine construite sous sa direction technique, dans le cadre du projet 
PNUD/FAO, DPME/80/007 Rubber Rehabilitation and Development VIETNAM, elle comprend 
(plan page suivante) : 
Coagulation et première phase d'usinage latex 
. 3 bulking tanks de 4 x 4 x 1 m avec agitateur 
. 1 bac intermédiaire d'acidification 
. 16 goulottes de coagulation de 13 m de long, 0,7 m de haut, 0,40/0,55 de large, 
alimentant un crusher (puissance 10 CV), puis 2 crépeuses (22 CV) 
. 2 goulottes de même section, mais de 26 m de long, alimentant une scie et un slicer, 
puis un rotary cutter 
Traitement des fonds de tasses et autres coagula des champs, première phase d'usinage 
. 1 abri de stockage à sec 
. 4 bacs de stockage en eau 
. 2 crêpeuses "coarse" de 35 CV 
. 4 crêpeuses de 22 CV 
Deuxième phase d'usinage, commune latex/fonds de tasses 
. 1 crêpeuse broyeur à marteaux de 75 CV 
. Reprise des granulés par Vortex, tamis vibrant et alimentation des chariots du séchoir 
. Séchoir conçu spécialement pour l'usine 
4 
- H .  Roudeix - Restau rat i on et dével oppement de l ' hévéacu l tu ree au V i etnam - renforcement de·s 
capaci tés de recherche en technol og i e  du caoutchouc ( 1987 ) 
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1 .  Bac reception Latex 7 .  Crusher 1 3 . Gr anu lateu r 1 9 .  Presse 
2 .  Bac acide d i lué R .  Convoyeur à rouleaux 1 4 .  Pompe vortex 20. �tecteur magnétique 
3 .  Bac dosage acide 9 .  Crêpeuses 1 5 . Tamis st.:it ique 21 . Bac récept ion Q .S .  
4 .  Bac intermédiaire 1 0 .  Crêpeuse broyeur à mar teau:c 1 6 .  Séchoir  22.  Broyeur à marteaux 
s. Goulotte distribution Latex 1 1 .  Courroie trans porteuse 1 7 . Char iot transport 23 • .  Tami s  stat ique 




- capacité 500 kg/h, consommation 60 1/t TSR5, 65-70 1/t TSRl0-20-30
- 4 chariots : 2 en zone humide, air pulsé de haut en bas puis de bas en haut
2 en zone séche, air pulsé de haut en bas puis de bas en haut 
- 1 chariot en zone de refroidissement
Pesée en mise en balle du caoutchouc 
L'usine a une capacité de 500 kg/h, avec 2 ou 3 équipes de 15 personnes/équipe en 
périodes de pointe. La production pour 1989 a été de 
. 150 tonnes de CSV 5L et 5, latex de la plantation de la station 
. 1 500 tonnes de CSV 10, 20, 50 en provenance du voisinage, plantations de BIN 
LONG et DAU TIANG. 
Le coût de main-d'oeuvre à la tonne est estimé à 6 joumées/t. Pas de données sur la 
consommation en eau et en électricité. 
• Laboratoire
. ISO 2000 complet sauf Mooney 
. Eléments d'analyse latex 
• Atelier de production d'articles manufacturés
. mélangeurs 
. presses 
Cet atelier permet la fabrication d'objets tels que joints, blocs antivibratoires, 
regamissage de cylindre de décortiqueuse à riz (en mélange-maître argile rouge). 
Dans les laboratoires IRCV de HO CHI MINH VILLE 
. Les équipements des laboratoires de spécification technique et de technologie 
(Mme HO TRI V ANG) sont décrits dans le tableau 3 récapitulatif des moyens du réseau 
technologie de HO CHI MINH VILLE. 
III.1.2.2. Activités de la Division Technologie
Le laboratoire de spécification joue le rôle de laboratoire central de référence : 
- essais interlaboratoires internationaux avec l'IRCA
- essais parallèles avec les 7 laboratoires d'usine quatre fois par an
- contrôle de qualité pour les usines ne possédant pas de laboratoire de spécification
- visite triannuelle dans les usines
- dépannage
L'usine de LAIKHE travaille sur la mise au point de caoutchouc clair (procédé aux 
levures mis au point par H. ROUDEIX) et de caoutchouc CSV 5 CV. Pas de recherches sur la 
chaîne QS qui usine pour les besoins de la SGH. 
L'atelier de production d'articles manufacturés et le laboratoire de technologie du Siège 
manufacture quelques objets pour disposer d'un peu de ressources pou!' fonctionner et font 
quelques recherches d'applications à la demande de clients : gants, fils en latex, étude sur 
mélange-maître, etc. 
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Tableau 3 - Equipement du Réseau Technologie HO CHI MINH VILLE 
Rubrique IRCV Combinat lnd. Centre Polytechnique 
du caoutchouc de PHU TO 
ISO 2000 
Impuretés 1 
Cendres 1 1 
Matières volatiles 1 
Plastomètre Wallace 2 1 
Azote 1 
Malaxeur 2 2 
Couleur 1 
ISO 2004 (latex centrifugé) 
MST 1 1 1 
VFA, KOH, NID Oui 
DRC Oui 
pH Oui Oui 
Consistomètre Mooney 1 1 1 
Rhéomètre 1 1 
Modulomètre (Mod Tester) 1 
Dynamomètre mécanique 1 2 
Dynamomètre électronique 1 
Etuve cellulaire vieillissement 1 1 
Rebondimètre Lubke 1 1 
Rebondimètre Dunlop 1 
Duromètre 2 
Abrasimètre Dupont Grasseli 1 1 
Abrasimètre Akron 1 
Déformation rémanente à la 
compression sous charge constante 1 1 
Compression sous épaisseur constante 1 
Flexomètre De Mattia 1 1 
Viscosimètre en solution 1 
Tel Tack 1 
Densimètre 1 
Mélangeur à cylindre (autre que 
spécification) 1 1 1 
Presses 3 2 3 
Extrudeuse 1 
Trempé latex Oui 





Absorption atomique 1 
Microscope 1 
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111.2. Le Combinat Industriel du Caoutchouc
111.2.1. Présentation générale 
Cet organisme s'est fait connaître de l'IRCA à l'occasion de la première phase du
contrat DPNIE/87/011 "Quality improvement of rubber products" où le Chef Technical Adviser
de l'époque, le Dr MULLINS, a insisté pour que la Division Technologie de l'IRCA, aidée de
l'ACTIM (Mme BARRUEL) reçoivent en FRANCE une délégation de 3 personnes comprenant :
. M. DAO V AN QUA, Directeur Général du Combinat 
. M. NGUYEN THANG DU, Directeur Général Adjoint 
. M. LE QUANG NGHIA, PNUD HO CHI MINH VILLE
La présente mission offrait donc une opportunité à l'auteur de mieux connaître ce
Combinat. Le tableau 4 donne des informations générales sur les usines du Combinat. Le
Combinat a un personnel de 140 personnes dont 27 techniciens et 30 économistes. A l'image de
la SGH déjà décrite, il gère les usines citées dans le tableau 4, assure l'approvisionnement en
produits de base et équipements, décide, en accord avec son Ministère de tutelle, des quotas de
production à respecter. La vente des produits finis ainsi que l'achat des matières premières -
caoutchouc, charges, produits chimiques- se fait par l'intermédiaire d'un consortium d'état,
RUCHIMEX. 
111.2.2. Le "Rubber Center" ou Centre Techni,que pour le Développement de la 
qualité du caoutchouc 
Créé en Janvier 1990, ce centre occupe des bâtiments couvrant une surface de
15 000 m2• Trente personnes y travaillent, 15 ingénieurs et 15 techniciens. Neuf personnes ont déjà
été formées dans le cadre de la première phase du contrat UNIDO DPNIE/87/011 ou dans
d'autres instances.
Ce . centre a repris les activités du Département Général pour la Standardisation 3ème
section, celle justement concernant les produits en caoutchouc. Sa mission est : 
- le contrôle de qualité des matières premières entrant dans les usines de transformation
- le contrôle de qualité des produits sortant des usines de transformation 
- une assistance technique aux usines : formulation, mise en oeuvre, conseil technique.
Les équipements dont il dispose sont indiqués dans le tableau 3 "Equipements du reseau
technologie d'HO CHI MINH VILLE".(page 23) 
Une demande pressante est faite à la FRANCE pour de la formation courte et longue
durée et de la documentation. 
111.2.3. Le projet UN/DO DP/V/E/87/011 "Quality Improvement of Rubber 
Product" 
Une première phase s'est déroulée en 1987-1988, sous la direction technique du
Dr MULLINS, CTA ("Chief Technical Adviser" du projet) avec la visite au VIETNAM de 3
experts pour dresser un état des lieux et fournir les premières préconisations : L. MULLINS, F.W.
SHIPLEY et un Allemand de l'Est, F. MULLER. Cest au cours de cette première phase qu'a eu
lieu la mission en FRANCE évoquée dans l'introduction (page 13).
Nom/Localisation 
CAO SU HOC MON 
ex-MICHELIN 
CAO SU BIN LOI 
CAO SU TAN BIN 
DAN VIET Coop. 
CAO SU BIN TRIBU 
DIEN BIEN Factory 
ex-DIANDRAT 
DAI THANG Factory 








* Visitées au cours de la mission 
** Sources orales 
Tableau 4 - Sociétés du Combinat Industriel du Caoutchouc 
Production 
550 employés 
3 M pneus de bicyclette et chambres à air/an 
200 employés 
10 000 pneus tracteur/an, 20 000 pneus pour véhicules 
légers et chambres à air/an 
Tuyaux d'eau, de gaz, de transport d'huile pétrolière 
300 000 m/an petit diamètre, 200 000 m/an grand diamètre 
100 employés 
Tuyaux haute pression, <j, 4 mm à 150 mm 100 000 m/an 
Pneus de tracteur 5 000/an 
Produits au trempé de latex tels que gants, bonnets de bain, 
etc. 
100 employés 
Gants de ménage : 2 M paires/an ; gants d'examen en 
joint-venture avec une société de TAIWAN ; objectif : 
objectif : 24 M paires/an 
Courroies transporteuses 10 000 m/an 
5 000 bouillottes par an 
2 M pneus ; 1,5 M chambres à air (bicyclettes, mobylettes) 
Pays d'exportation 
HONGRIE, TCHECOSLOVAQUIE, 
CUBA, 1T ALIE 
Marché local 
Marché local 








Au cours de la deuxième phase, des équipements ont été acquis dans le cadre de 
l'UNIDO et mis en place. Cinq experts : M. PATEL -INDE- produits en latex, M. SATHIA 
-INDE- pneumatiques deux roues, M. CAGLIARI -ITALIE- pneumatiques voiture, X
-YOUGOSLAVIE- pneumatiques tracteur et caoutchouc technique, M. KAELEN -RDA-
équipement, se sont succédé pour apporter des conseils techniques aux différentes usines du
groupe.
Une troisième phase est en cours de négociation pour : 
- compléter les équipements de laboratoire
- assurer de la formation par des missions hors du VIETNAM et par l'envoi d'experts
sur place, par la participation à des congrès internationaux et à des séminaires ;
- construire une unité pilote pneumatiques deux roues.
Cette troisième phase a fait l'objet d'un document de projet introuvable parce que rédigé 
par un certain nombre de personnes après le départ à la retraite du Dr MULLINS (M. PATEL, 
déjà cité, nouveau CTA M. HOXLEY, UNIDO VIENNE). Le document final nous a été remis 
par M. BONNAMY à HANOI. Le projet est en priorité C mais M. BONNAMY le juge assez 
intéressant pour le remettre en priorité A. L'IRCA pourrait être impliqué dans la réalisation de 
cette troisième phase, avec ses partenaires français habituels -formation à l'IFOCA et experts du 
SNCP- A cette fin, ont été remises à l'auteur les "Job descriptions" du futur CTA et de quelques 
experts. MM. DU et BYSYUK y sont très favorables. 
IIl.3. Le Centre Polytechnique de PHU TO 
505 enseignants, 3 000 étudiants recrutés sur concours (1 500 étudiants chaque année), 
après le bac, et effectuant 5 ans d'études dans les disciplines suivantes des Facultés : électricité, 
mécanique, génie civil, électronique, géologie, informatique et technologie. Des liens étroits 
existent entre le Centre Polytechnique et l'Institut Polytechnique de GRENOBLE qui a formé 27 
cadres vietnamiens. Dans le domaine du caoutchouc, les études durent 2 ans, les capacités 
d'accueil sont d'une vingtaine d'étudiants par an. Cette section caoutchouc a bénéficié pendant 3 
ans des fonds provenant d'un projet PNUD/UNESCO VIE/84/007 "Upgrading the capabilities of 
Polytechnic University" pour des équipements (cf. liste donnée dans le tableau 3 (page 23) 
"Equipement du réseau technologie du caoutchouc"), de la formation -un étudiant termine en Juillet 
1990 sa formation à l'IFOCA, M. V AN THAN BINH- des missions d'experts des pays de l'Est 
et Français (cf. introduction). Cette section réclame, à juste titre, la formation approfondie d'autres 
enseignants, des équipements complémentaires et surtout de la documentation. 
IIl.4. L'industrie 
Plantations d'Etat. Ont été visitées, en compagnie de la mission d'audit la plantation de 
la Compagnie de DONG NAI, ex-CEXO/SIPH et deux des usines : latex (HAN GON), QS (DAN 
GIAY). 
GUTHRIE KGSB a participé activement à la modernisation de la première usine (3 t/h 
de capacité) : invitation du General Manager des usines, M. NAI, en MALAISIE, formation des 
autres Directeurs. L'auteur a découvert un procédé original d'usinage du latex après coagulation 
en auges : 
. laminage grossier au crusher des coagula puis pré-découpage dans un pre-breaker à 
deux vis conduisant à la formation de blocs de caoutchouc de la taille du poing, 
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. reprise sur convoyeur (bande transporteuse) pour alimenter. . .  un pelletiseur ! 
N.B. : Avantage : grande automatisation du tout une fois que le crusher a été alimenté. 
Inconvénient : gros risque de détérioration du pelletiseur du fait de variation de 
dureté des coagula, suivant le pH initial (le jour de la visite pH 5,4 et beaucoup 
d'eaux blanches) et les variations clonales ou saisonnières . 
. séchage en séchoirs KGSB à 2 étages tout neufs, usine inaugurée il y a 6 mois, ce qui 
n'est pas sans risque pour l'avenir du fait de la fragilité et du mauvais rendement de ces séchoirs 
(cf. Usine d'ANGUEDEDOU en COTE D'IVOIRE). 
L'usine QS de DAN GIA Y est plus classique : réception des coagula en bacs pour 
prétrempage, passage au macérateur ou granulation, crêpage, granulation, reprise des granulés par 
Vortex et chargement des paniers des séchoirs KGSB. Usine en cours de modernisation. 
La Compagnie de DONG HAI dispose d'un laboratoire de spécification, 100 échantillons 
par jour, 10 % de prélèvement sur la production. ISO 2000 complet respecté. 
Quelques informations sur la Compagnie de DONG NAI : 
30 000 ha en saignée, 26 000 ha de jeunes cultures, 1 000 ha/an de replantation (ce qui 
a été vu brièvement est très hétérogène). 
Production : 24 000 t/an, dont feuilles fumées 3 000 t/an, crêpe : 2 000 t/an, le reste 
en TSR. L'usinage est assuré par 8 usines dont 4 usines latex (la plus grande usine approche les 
10 000 t/an, la plus petite les 1 500 t/an). 
Salaire d'un ouvrier : 80 000 Dong VN par mois, soit 16 US$ (1 US$ = 5 000 Dong 
VN en Juin 19')()). 
Le caoutchouc est vendu 3 000 000 Dong VN/tonne -0,6 US$/kg- par RUBEXIM qui 
utilise l'écart par rapport au cours mondial pour l'achat de carburants, matières premières, etc. 
Le prix de revient carreau usine est voisin de 2 700 000 Dong VN/t, soit 0,54 US$/kg, 
d'après M. B. GRAY, comparable à celui des usines et plantations d'INDONESIE. 
Rendement moyen : 800 kg/ha/an. Densité : 476 a/ha au début et 420 a/ha en fin 
d'exploitation ; pour les jeunes cultures, il serait proche de 2 t/an. 
Usines de manufacture 
Aux usines du Combinat du Caoutchouc, déjà citées (tableau 4 page 25), il convient 
d'ajouter BINH TIEN Rubber Works Imex Cooperative fabriquant les célèbres sandales "Bitis" 
présentes dans tout le VIETNAM. Cette société (C.A. de 4 000 000 US$/an, 800 ouvriers, 
5 000 000 de paires par an) fait preuve d'un dynamisme extraordinaire : achat pour 700 000 US$ 
d'une chaîne complète de mise en oeuvre de bandes de caoutchouc avant pressage, pour obtenir 
des plaques de caoutchouc expansé en EV A ou NR et mélange EV A-NR. Elle exporte vers les 
pays de l'Est, HONG-KONG et la FRANCE via LPC "La Pantoufle Charentaise" et fait preuve 
d'une imagination débordante pour la création de modèles aux formes et associations de couleurs 
audacieuses. 
La région de HCMV abriterait 400 usines de manufacture, sans doute caoutchouc et 
plastique allant de "l'atelier une presse" aux usines du Combinat. Il existe un syndicat des 
manufacturiers privés que connaît le Dr VINH, ex-Directeur Général de l'IRCV. Le temps a 
manqué pour compléter notre information dans ce domaine. 
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IV.1. Problèmes du caoutchouc naturel au VIETNAM
IV.1.1. Qualité du caoutchouc
Seuls 20 % de la production actuelle est vendue sur le marché international via
RUBEXIM et SINGAPOUR. Sa réputation est mauvaise (sans doute, comme nous l'avons constaté
dans l'usine QS de DANGAY, par manque de soin depuis la collecte jusqu'à la mise en balle).
Un peu de propreté et d'organisation suffirait à rétablir la situation. 
Si les plans du gouvernement sont respectés, dans 30 ans -en 2020- le VIETNAM
devrait produire près d'un million de tonnes (60 000 aujourd'hui) ; il doit donc se tailler une part
du marché face à ses concurrents malais, thailandais et indonésiens. La qualité et la diversité
devraient permettre de faire face à une demande de caoutchoucs réguliers et mieux spécifiés
(viscosité et vitesse de vulcanisation par exemple).
Quelles qualités ?
La "feuille" reste encore aujourd'hui une valeur sûre : MICHELIN et BRIGESTONE
en consomment. Ne peut-on imaginer que les usines de moins de 2 000 t/an se spécialisent dans
la production de cette qualité ? Une étude économique comparative RSS/TSR reste à faire dans
les conditions du VIETNAM. Enfin, des "feuilles" produites par des Group Processing Center
restent une solution bien adaptée aux villageois isolés.
Le TSR qualité "off latex" : les conditions de coagulation, de maturation et d'usinage 
ont une influence sur les propriétés finales du caoutchouc : module et, dans une certaine mesure, 
viscosité. Il est urgent d'entreprendre un travail systématique pour, en partant de latex de grand
mélange ou d'un clone, étudier de près l'influence de ces paramètres. 
Les qualités dites secondaires : aujourd'hui, un bon TSR 10, voire un TSR lOCV, est
très recherché par son bas taux d'azote donnant un caoutchouc plus résilient. "Secondaire" ne veut
pas dire mauvais quand il s'agit de fonds de tasses frais bien usinés. La perspective d'un vaste
secteur villageois, où une partie du caoutchouc sera récoltée en gros fonds de tasses, pose à
nouveau le problème de l'influence de la durée de la maturation et des conditions de collecte et
de stockage, ainsi que du PRI. 
Le latex centrifugé : le marché mondial étant saturé et risquant de l'être longtemps, la
production devrait se limiter à la demande locale sauf cas de contrats durement négociés. 
IV.1.2. Les problèmes d'usinage
Vingt usines à construire dans les 15 ans à venir. Quel procédé d'usinage préconiser ?
L'usine expérimentale de LAIKHE aurait dû permettre de répondre sur certains points. Un petit
programme d'expérimentation a été entrepris par Mme HO THI V ANG à la suite de son passage
en FRANCE et COTE D'IVOIRE sur la préparation des caoutchoucs à viscosité stabilisés TSR
5CV et coagulation assistée en présence de levures, pour éviter le gel en fond d'auge de
coagulation et obtenir du caoutchouc clair. Un dispositif d'entraînement du coagulum avec découpe
à la scie et au slicer, ainsi qu'un rotary cutter ont été installés ; ils permettent de reproduire
certaines conditions d'usinage développées à la SAPH conduisant à du caoutchouc ICR peu lavé
à haut module. Le reste de la chaîne permet l'usinage du caoutchouc suivant le procédé malais :
pressage au crusher, crêpage (2 passes), granulation à la crêpeuse broyeur à marteaux. 
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Tout le matériel existe donc pour lancer une expérimentation systématique sur l'influence 
des conditions de coagulation, de maturation et d'usinage sur les propriétés finales du caoutchouc 
granulé off latex, SR 5, TRS 5L, TSR 5CV, obtenus à partir de latex clonaux ou de grands 
mélanges. 
En ce qui concerne la chaîne QS, elle ne sert qu'à usiner les fonds de tasses des 
plantations voisines de Bin Long et Dan Tiang. Un travail systématique aurait dû être entrepris 
pour déterminer les conditions optimales d'utilisation du matériel existant en fonction de la matière 
première à traiter, ainsi qu'une évaluation des coûts de main d'oeuvre, d'eau et d'énergie suivant 
les modes d'usinage retenus. 
IV.1.3. Collecte et usinage du caoutchouc villageois 
Cinq options sont possibles suivant la situation de la ferme par rapport à l'usine et la 
qualité finale du caoutchouc recherchée. 
1 - Latex préservé à l'ammoniac pour la préparation de latex centrifugé : mise à la 
disposition du paysan de fûts fermés contenant la dose suffisante d'ammoniaque pour la 
préservation du volume total du fût; le paysan verse le produit de sa récolte après l'avoir 
soigneusement filtré et préservé sur champ; avantage : rémunérateur pour le paysan; 
inconvénients : nécessite une organisation lourde et une sélection des paysans les plus avertis aux 
problèmes de conservation du latex. 
2 - Latex destiné à la fabrication de qualité off latex : collecte journalière par citerne 
usine qui ne peut être envisagée que pour des fermes proches de l'usine; avantage : bonne 
rémunération pour le paysan; inconvénient : organisation lourde. 
3 - Collecte en "slab spec" ou blocs de coagulum issus de latex coagulé à l'acide par 
le paysan en centre individuel de coagulation. Ce système a été vu aux Philippines et au Libéria. 
Réservé à des paysans éduqués au respect du caoutchouc - propreté, filtration du latex, rigueur 
lors de la coagulation, stockage dans des conditions de propreté rigoureuse - il permet l'obtention 
de TSR 5. 
4 - Production de feuilles fumées ou séchées à l'air chaud : réservée aux fermes 
isolées, nécessite une organisation en coopérative ou group processing center. 
Chaque paysan coagule à la coopérative (ou chez lui) sa récolte du jour, puis réduit en feuille 
humide le coagulum. La feuille est ensuite séchée dans le séchoir coopératif ou individuel; 
(avantage : grande souplesse et bonne qualité du produit final; inconvénient : nécessité de mettre 
en place un système coopératif pour éviter les abus des intermédiaires "middle man" et permettre 
l'obtention de caoutchouc de qualités justement rémunérées) . Traitement des fonds de tasses sur 
mini-crêpeuse du groupe, vendus sous forme de crêpes. 
5 - Collecte en gros fonds de tasses : système de collecte utilisé avec succès en Côte 
d'Ivoire; il permet l'obtention de TSR 10 recherché actuellement; avantage : souplesse au niveau 
du ramassage, peut convenir pour des fermes éloignées des usines; inconvénient : problème de la 
détermination du DRC des gros fonds de tasses ou facteur de conversion, irrégularité de PRI. 
IV.1 .4. Formation de cadres et techniciens d'usine 
Les équipements de la Division Technologie, usine et laboratoires, constituent un 
ensemble pédagogique de premier ordre pour la formation des cadres techniciens et ouvriers 
d'usine dont le Vietnam a un besoin urgent pour ses futures extensions. 
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L'usine de Laïkhé est un outil de premier choix pour initier ouvriers, techniciens et 
cadres aux techniques d'usinage depuis la réception jusqu'à la mise en balles. Les laboratoires de 
spécification, peu surchargés, permettent la formation de laborantins aux divers postes d'ISO 2000, 
tandis que le laboratoire de Technologie offre des possibilités intéressantes d'initiation à la mise 
en oeuvre du caoutchouc pour de futurs cadres d'usines de transformation. 
IV.2. Proposition de programmes en Technologie
Les programmes doivent être découpés en opérations, en relation avec la production 
(IRCV SGH), et la consommation du caoutchouc naturel (Combinat Industriel du Caoutchouc). 
IV.2.1. Production en relation avec l' IRCV et SGH
1 - Inventaire des moyens des usines existantes dans les différentes plantations de la 
SGH, des projets en cours et des moyens à mettre en oeuvre. 
2 - Etudes sur l'intérêt de la production de feuilles fumées ou ADS, comparé aux 
granulés spécifiés, sur le plan technique et économique. 
3 - Etude de l'influence des conditions de collecte (origine du caoutchouc, clone ou 
grand mélange), de coagulation/maturation et d'usinage sur la qualité finale du caoutchouc : TSR 
5L ou 5, haut ou bas module, haute ou basse viscosité, caoutchouc CV. 
4 - Etude de l'influence des conditions de maturation des fonds de tasses sur les 
propriétés finales : PRI, dégradabilité, viscosité, module et temps de grillage. 
5 - Etude de l'influence des conditions d'utilisation optimale - efficacité et coût en eau 
et énergie - des outils d'usinage (granulateurs, crêpeuses) en fonction de l'origine de la matière 
première (fonds de tasses frais ou vieux, autres). 
6 - Etude des paramètres de séchage en fonction de la qualité du caoutchouc de latex 
ou de QS, et des conditions d'usinage; optimisation du fonctionnement du séchoir. 
7 - Inventaire des études anciennes faites à l'IRCV sur le problème du traitement du 
caoutchouc villageois, proposition de programme complémentaire. 
8 - Assistance technique à la manufacture de petits objets ou à certaines études 
demandées par des clients (gants par exemple); réflexion sur l'opportunité d'installer à Laikhé une 
unité pilote de fabrication de fil de latex. 
9 - Préparation de projets à soumettre au PNUD 
IV.2.2. Consommation en relation avec le Combinat Industriel du caoutchouc
et le secteur privé 
En complément des phases préparatoires au projet UNIDO DPNIE/87/011 "Quality 
Improvement of Rubber Product", des contacts sont à prendre par l'intermédiaire de M. Du pour 
. obtenir les informations suivant un questionnaire type SEDICA, 
. identifier les problèmes de fabrication, contrôle de qualité, etc ... 
. porter remède à certains de ces problèmes. 
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Par l'intermédiaire du Dr. VINH, ancien Directeur Général de l'IRCV, et de M. MAI 
SON, des contacts devront être établis avec l'industrie privée : syndicats professionnels, entreprises 
à la recherche d'un partenariat. 
Les résultats de l'enquête serviront en cours d'année ou en fin de séjour à l'industriel 
français recherchant un ou des partenaires vietnamiens en manufacture du caoutchouc. 
IV.3. Financement de l'opération
IV.3. 1. Situation de l'IRCV
Le budget annuel total de l'IRCV est voisin de 500.000 F. par an pour un effectif 
annoncé de 500 personnes. Les fonds proviennent exclusivement de la SGH qui gère l'ensemble 
des plantations existant actuellement, y compris celle de l'IRCV, ce qui veut dire que les revenus 
tirés du caoutchouc de la plantation IRCV vont à la SGH et non pas à l'Institut. Les Divisions 
se débrouillent pour trouver un complément de financement, par exemple en Technologie par la 
fabrication de divers articles en caoutchouc, ou en fournissant des services. L'idée de prélever une 
taxe pour la recherche sur chaque kilogramme de caoutchouc vendu est bien reçue ( cela se faisait 
en 1975), mais, au niveau du Gouvernement, personne ne semble pressé de la rétablir, bien que, 
à la Commission Mixte, l'idée ait été avancée par la partie française et apparemment bien reçue 
par la partie vietnamienne. 
La SGH ne considère que le caoutchouc de l'usine de Laïkhé comme source potentielle 
de revenus. Les résultats des recherches d'application sur l'usinage offrent à l'IRCV une possibilité 
d'assistance technique auprès des sociétés existantes ou futurs groupes privés qui gèreront les 
plantations de la SGH. Les activités de formation des cadres, techniciens et ouvriers d'usine déjà 
cités et cette assistance technique devraient constituer un appoint financier nouveau pour l'IRCV. 
IV.3.2. Coopération bilatérale
Pour l'année 1991, un document qui figure en Annexe II a été rédigé par l'auteur avec 
Mme Hué, en tenant compte des propositions faites à l'occasion des réunions préparatoires à la 
Commission mixte (Annexe 1). Il a été remis à M. PRUNIÈRES à HO CHI MINH VILLE, et à 
M. B. LECLERC, adjoint du Conseiller Culturel, pour transmission à M. BOCKEL, Conseiller
Culturel. Il prévoit le détachement d'un expert senior qui travaillera avec l'équipe de l'IRCV pour
élargir le programme actuel de technologie et le détachement d'un expert junior (VSN financé par
le MINAGRI français et un industriel) qui travaillera avec le Combinat du Caoutchouc et l'IRCV 
(cf. plus haut)
En complément, un programme a été préparé en Agronomie. 
Pour l'année 1990, un marché a été passé, dont la teneur devra être indiquée d'urgence 
à l'Ambassade et au Consulat Général. \ � 
IV.3.3. Coopération multilatérale 
IV.3.3.1. Avec l'IRCV
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Théoriquement, le projet PNUD/FAO de "Réhabilitation de l'heveaculture vietnamienne" 
doit se poursuivre avec la mise en place d'une deuxième phase. Malheureusement, le document -
s'il existe - est resté introuvable et l'auteur n'a donc pu en discuter ni le défendre auprès des 
autorités de Hanoï. Par contre, M. Bonamy, représentant de l'UNIDO auprès du PNUD à Hanoï, 
est très ouvert à toute réflexion en vue du dépôt de projets qui renforceraient en particulier le 
potentiel de formation de l'IRCV qui, dans son esprit, doit être une vitrine de l'hévéaculture 
vietnamienne; trois volets pour un éventuel projet : 
- détachement d'experts en usinage et technologie du caoutchouc pour l'installation et
la mise en route du complément d'équipement nécessaire (indiqué au paragraphe suivant), la 
rédaction avec la partie vietnamienne d'un programme de formation et la mise en place avec la 
SGH des structures administratives permettant le bon déroulement des opérations de formation, 
- l'acquisition des équipements lourds suivants (liste non limitative discutée avec M. Maï
Son) : pour l'usine de Laikhé, une petite centrifugeuse, un pelletiseur, un broyeur à marteaux ou 
un Rotary Cutter; pour le laboratoire de Technologie d'HO CHI MINH VILLE, un mélangeur 
ouvert standard, un mélangeur interne de petite capacité instrumentée, une HPLC, un 
spectrophotomètre I�fra Rouge, 
- la formation complémentaire en technologie de certains membres de l'_équipe techno.
M. Bonamy aurait le financement pour réaliser une "étude sectorielle .du caoutchouc"
un mois · de mission et un mois de rédaction pour trois experts : agronomie, usinage du 
caoutchouc de plantation, industrie manufacturière. Cette étude pourrait se faire à la fin de la 
période du VSN.
Des propositions sont à faire en agronomie pour le financement par le PNUD via la 
FAO de programmes de développement, aide au développement des plantations dans les Hauts 
Plateaux (Terres Rouges) par exemple. 
IV.3.3.2. Avec le Combinat du Caoutchouc
Les perspectives sont celles déjà décrites page 19 . à propos du projet "Quality 
Improvement of Rubber Products", dont on peut espérer le démarrage à une échéance pas trop 
lointaine, un ou deux ans. 
IV.3.3.3. Avec le Centre Polytechnique de Phu To
Aucune perspective pour l'instant. La seule possibilité serait l'intégration des activités 
de ce Centre dans un ensemble groupant l'IRCV et le Combinat, ce qui n'est pas envisageable 
actuellement compte tenu du contexte actuel de concurrence et non de partenariat de ces divers 
organismes. 
IV.3.3.4. Avec l'Institut de Chimie Industrielle à Hanoï
M. Le Van Nguyen a présenté à l'UNIDO les résultats de travaux effectués par son
laboratoire sur la chloration en phase latex du caoutchouc naturel par catalyse UV (cf. Annexe III) 
qui permettraient d'obtenir du caoutchouc chloré exempt de tétrachlorure de carbone. Il a donc 
été demandé par M. Bysyuk et par l'auteur à M. Le Van Nguyen et son équipe de rédiger un 
rapport plus exhaustif sur ce travail. Ce rapport sera soumis à des scientifiques compétents dans 
le domaine de la chloration en France : le Pr. Maréchal, le Pr. Riess, l'IFP, pour juger de la 
nécessité de travaux complémentaires devant aboutir à la rédaction d'un nouveau projet et la 
conception d'un pilote différent. 
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V. POSITION DES AUTORITES A HANOI
V.1. Ministère de l'Agriculture
M. TRAN THE LOC, Vice-Ministre, est confiant dans l'hévéaculture de son pays, et
prêt à soutenir toute action visant à la renforcer ou à la développer. L'auteur du présent rapport
lui a remis un document (cf. Annexe IV) "Développement du caoutchouc au VIETNAM",
rappelant quelle doit être la mission de l'IRCV et quelles sont les perspectives de financement de
son action. Le Vice-Ministre a insisté sur la nécessité de trouver des débouchés locaux pour le
caoutchouc naturel par l'accroissement du potentiel de l'industrie manufacturière, dont le
développement devrait, d'après lui, se faire sous la tutelle de son Ministère. Il reste très ouvert
à toute perspective de joint venture, quelles qu'en soient les modalités et le partage du capital. 
V.2. Ambassade de FRANCE
Service Culturel
  Celui-ci n'est pas au courant de la convention sur marché 1990, passée avec les servicesJ centrau� parisiens. Il a pris bonne note de la proposition préliminaire de budget 1991 remise à M.PRUNIERES, Attaché Culturel auprès du Consulat de FRANCE. Le budget a été jugé très élevé
en dépit de l'effort fourni par la FRANCE vers le VIETNAM. Les Curriculum Vitae des experts
ont été remis.
Service Commercial
M. LINON, Attaché Commercial, pense que le caoutchouc naturel reste une carte
importante pour le VIETNAM, et souhaite voir un retour massif des Français au VIETNAM. Il
soutient auprès des Vietnamiens que ce retour ne sera possible qu'après restitution des actifs
nationalisés à leurs anciens propriétaires, spoliés en 1975, manufactures et sociétés de plantations.
Il confirme la mise en place au Consulat à HCMV d'un attaché commercial, M.
de MOUCHERON qui pourra suivre et appuyer la mission de l'expert junior (VSN). M. LINON
quitte le VIETNAM pour TAIWAN cet été et sera remplacé par M. Philippe CHATIGNOUX qu'il 
faudrait contacter entre le 1er et le 15 Septembre, par l'intermédiaire de Mme PIERRE (DREE,
tél. : 40 24 81 02-03, bureau des conseillers commerciaux) pour l'informer des opérations à venir.
A l'occasion de la mission d'audit, a été soulevé le problème des extensions éventuelles
d'activités de certains départements du CIRAD, l'IRCA en particulier, vers le VIETNAM. Le
Ministère vietnamien de l'Agriculture et la SGH y sont très favorables et souhaitent que le
Directeur Général du QRAD leur fasse parvenir un "cahier des charges" indiquant les grandes
lignes du projet et les conditions de sa mise en oeuvre pour une réflexion et une ouverture du
dialogue. M. LINON est très favorable à cette opération estimant que le climat est très favorable
en ce moment.
Un tel projet pourrait être subventionné dans le cadre de l'opération proposée au
Gouvernement vietnamien par M. NALLET, Ministre français de l'Agriculture. 
��nsieur l'Ambassadeur est intéressé par le programme caoutchouc et souhaite visiter
l'IRCV LAIKHE à la prochaine visite d'un expert IRCA au VIETNAM. 
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VI. RELATIONS AVEC LE CAMBODGE
M. BUN KHUN THEM renouvelle très chaleureusement son invitation à l'auteur de ce
rapport pour une visite au CAMBODGE, le besoin immédiat pour la Technologie étant la création 
d'un réseau de laboratoires de contrôle de qualité auquel il faut ajouter un peu d'assistance 
technique auprès des usines de plantations. 
Une filière doit être trouvée pour l'envoi des documents : M. ROUDEIX propose que 
ceux-ci soient envoyés par paquet-poste à M. DREVELLE, à BANGKOK, qui peut les acheminer 
directement ou par l'intermédiaire de collaborateurs. 

..... 
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A N N E X E 1 
IRCV / IRCA 
P ROGRAMl'Œ HEVEACULTURE / CAOUTCHOUC - . . - -------- ·-- ---
Le prob lème de la  f e r t i l i té des terres s e  pose  ave c  acu i té 
un peu partout  au V iê tnam où la  forê t a é té fortement ent am�e 
par  l a  gue rre , l e  bes o in de v ivriers , d e  bois  de f eu . . . . .  ma is  
aus s i  a u j ourd ' hu i  dans  le s ec teur hévé icole . 
- j e unes c u l tures ins t a l lées  sur  te rres dé gradé �s  ( par� e�emp le 
terres grises  d é f r i chées de l ongue date et oult ivées d e. f açon 
répé tée  j us qu ' à  épuis emen t du s o l )  
rep l an t a t ion des v ie i l l e s  cultures ( f a tigue p os s ible  des  tc rre:s) t 
pro j e ts "Hau ts - P l a teaux" ( quelque 200 . 000 ha prévus au P l an}  
terres a priori  dé gradé es par  des c ond i t ions de mil ieu d i f f i -
c i les  ( aggravé es _�ar_l ' homme ) 
- c u l tures v i v r i è res i n tercala ires s ur des mi l l iers  d ' ha de j e u ­
nes c u l tu res : une f e r t i l is a ti on d o i t  l e  p l u s  s ouvent  accom-
pagner c e s  c u l tures pour  ne pas comprome t t re l a  c rois s ance des 
hévéas et s ur t , , u t  s i  on a prévu des é c ar temen t s  larges pour 
- fl.w, ]))uvoir  c .1 l tiver J? l us long temps les  in terv alles /, :,'tfi'-,a '--""'-C v�--t00 � ,- j ,  ( ; '  , , " ,  • l > ._: ' 1 \ \ k! \ , ·  .:' , \(. ' , ( 1 , ,eoit c.-L,l.� I l  l<'hV .: > L l l k l l( \ ci, /•'/ 
, , ,, \ ,,fÂ0...,-.._,_,t ')Lt"'- k>.� . 
I l  es t donc impor tan t  quG l ' IRCV d i s pos e d ' un 11Serv i ce fer-
\ c:-. r.ci-l\-. 1.,,-u� t i l i s a t i on" hau temen t perf ormant pour l e  s uiv i des  p l an t a ti ons de 
l a  DGH ( ob j e c t i f  p l uc ieurs centaines d e  mil l iers d ' he c tares ) .  
L� Centre de La iKh� d is pose  d ' un l ab oratoire mai s  c e l u i - c i  
a besoin  d ' u9 comp léme n t  d ' é qu ipement pour ê tre e n  mes ure de 
f a i re face  à l a  demande d ' analyses  : s o l s , e t  s u rtout  feui l les  
( DF ) . 
Par a i l leu rs , des  forma t ions s on t  à prév o i r  pour l a  bonne 
ma rche d� l ' ens emb le de la chaine : pré l èvemen ts d ' é chan t i l l ons , 
analyses propremen t d i tes  ( labora to i re de gros déb i t ) , interpré ­
tat ions des  ré s u l ta ts e t  pré conis a ti ons . I l  e s t  apparu s o uha i t able 
ici  : 
I l  
- ·  d ' env oyer en s tage d e  f o rmat ion au DF un agronome IRCV pour  
q :..1 e l q t 1 1:.;S  mo i s  en 1 9 90 .  
de béné f i c ie r  en 1 99 1  de 1 ' l '  t a venue a IRCV d un exper t  agro -
ch imis te I RCA pour  2 mo is ( organ i s a t ion géné ra l e  f ichier b l  ) ) oc  . . .  
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e t  d, organ iser  que lques es sais  para l l è les d ' analyses  pour ê tre 
s ur que les mé thodes sont  corre c tes e t  qu ' i l n ' y  a pas de d é r ive 
ins id ieuse  dans le f onc t i onnemen t des appareils  ou la cons e r ­
v a t i on d e s  produ i t s ( une f o i s  par an ) .  
2 .  Exp l o i t a ti on/ Phzs io logie 
Il y a encore 30 . 000 ou 40 . 000 ha d e  v ieux hév é as à re ­
p l anter  ( à  dé faut  de pouvoir  trouver des  t e rres l ib res  pour des 
extens ions l La DGH a d onc é ta b l i  des  programmes d ' aba ttage pour 
replan t a tion - I l  fau t adap ter les s y s tèmes d e  s ai gné e aux temps 
de v ie qui  rP.s tent aux arbres . I l  y a là tout  un t ravai l  d ' analys G 
de s i tua tion ( àge , é ta t  des é corces , dis ponib i l i té en p anneaux 
hau ts , e cc . .  ) pour ti.rer le me il leur p ar t i  des  dernières anné'es  de 
v ie de ces v : .eux arbres . 
Pendan t l e  même temps , les  j eunes cul tures pous sent  e t  
a t t e i gnen t peu à peu l ' àge de la mise  en s aigné e , c e  qui f a i t  
que l que 10 . 000 à 1 5 . 000 h a  par an s ur les que ls  i l  y a l ieu de 
chois ir  un s ys tème d ' ouverture c onvenab l e  comp te tenu du c lone , des  
d is ponib i l i té s  en  s ai gneurs, de  l ' intégrat ion de l a  s t imul a t ion dans 
l ' exp l o i t a t ion c ouran te , e tc . . .  Ce s on t  là encore des déc i s ions à 
prendre ave c  prudence pour ne pas c omprome t tre l ' avenir  des  arbres . 
Enf in ,  la  c ondu i te rati onne l l e  ( ce l l e  qui a s s ure l a  mei l leure 
produc t iv i té durab le ) dë plus ieurs cent a ines de mi l liers d ' hec t ares 
de c l ones , d ' àges de s i tes , . .  vari� s , ,néces s i té l '  organis a t io� 
d ' un s u iv i  sys téma t i que p8r · d iagnos t ic l atex (DL) leque l ,  pRr la 
mes ure de cert ains pa ramè tres phys iologiques p ré c i s  du l a tex , perme t 
de ré pé rer les  cas de s ur ou  s ous exp l o i t a ti on e t  donne donc , au  
bes o in , la pos s ib i l i té d�  " re c t i f ie r  le  ti�" , Le Centre d e  L aikh-è a
un é qu ipement d ' ana lyses  DL ma is  qu i néces s i te des  c omplément� a ins i 
que l a  forma t i on "en  c ond i tions rée l les" d ' un b io ch imis te IRCV s i  
l ' on veut  pas s e r  a u  s tade indis trie l . 
. . .  /3 . . . .
J ----
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Pour la conJ u i te de l ' ensemb le de ces  a c t ions fu nd':;mentales ,  
i l  es t apparu néces s a i re : 
_ d e  dé tache r  3 l ' J RC\I. pour l ou  2 ans, un exper t  IRCA en Phy s i o -
l n g ie /Exp ln  L t n t i on . 
_ de  f a ire que l ques  e s s ais  para l l è les  d ' ouver ture de j eunes cul tures
par c lone . 
- de comp lé ter l ' é qu ipemen t du  labora to ire DL d e  LaiKhê e t  d ' envoyer
en s tage , d ans un pays où le DL se pratique à grande é che l l e ,  un
b iochimis te I RCV .
3 . Amé l i o r a t ion
La coopérat ion portera , c orrune d ans le  pas s é , s ur 
- l ' é change de ma té riel  végé ta l .
- l a  cond u i te en para l l è le d ' e s s a i s  de s é l e c t ion s o uh �i té s  par les
deux par t ie s .
- enf in s ur des  actions de forma t ion :
mis s ion d ' un géné t i c ien I RCA à l ' IRCV 1 mo is / an 
s tage de 6 mo is  d ' un Agronome I RCV pour l e  s uivi e t  l ' u t i l is ation 
du  Germp l as m .  
4 . I.echnologie
Les s u j e ts d ' inté rê t mutuel en technologie du caoutchouc 
au V ie tnam , s on t  nombreux et variés 
- amé l iorat ion de la qua l i té du caou tchouc
mis e  en p lace d ' un con trb l e  de qua l i té en us ine suiv i  de f abri -
c a tion)  y comp r i s  b ien en tendu d ans  tou tes les  nouve l les us ines 
s p é c i f ica  : ions techniques à p a r t i r  d I un l aborato i re central  ( IRCV ) 
e t  ess a is para l lè le s  pou r évi ter tou te dé r ive ins idieuse d ans le 
fonc t i onrn imen t des appare i ls . 
cons t ruc t ion au cours des  prochaines années d ' une v ingtaine d ' us ines
pour tra i te r  la  p roduc t ion de que l que 100 . 000 ha  de jeunes c u l ­
tures qui  von t  en trer progre s s ivement  en exploi ta t i on .
é tude e t  c ré8 tion de p e t i tes uni té s  d ' u s i nage adap tées a u  c as des
v i l l a ge o i s ·  dont les  c u l tures s on t  é lo i gnées de t o u t  cen tre .
. . . /4 . . . .  
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expé rimen tat ions à pa r t i r  de l ' us ine de LaiKhê ( caou tchouc s pé ­
c i aux ,  cen t r i f uga t ion . emba llage , e t c  . . .  ) 
- dév e l oppemen t de l '  indus trie  � )c a l e  de trans f o rma t ion d u  caou t ­
chouc v ie tnamien ( recherche de j o in t  venture avec des  par te .n� ires
é trangers )
- mé l ange -maî tre à l ' arg i le ( ini t ié à l ' IRCV même i l  y a des
années et qui  es t produi t d ans certaines us ines d e  p l an t a t ion .
- chlorat ion du LNR ( con tra t UNIDO d on t  1 1 IRCA a s uiv i le dé rou­
lemen t )  , � te . . .
I l  appara i t  néces s a i re 
- pour f ac i l i ter les l iens I RCV / I RCA d ans ces d i f fé rents doma ines
e t , en par t i c u l ier  dans celu i de  la recherche e t  des exp é rimen­
t a t ions à cond u i re à La iKhê e t  dans celui  d u  développement des
"end uses" . d ' obten i r  le d é t a chemen t pour 1 o u  2 ans d ' un tech­
no logue I RCA à l '  I RCV ( avec un appui du s iège de  1 5  jou:i:s/:=m )  .•
- e t  pour l a  f orma t ion , d ' envoyer en s tagé de  3 mo is  deux techno ­
logues I RCV
l ' un en u s inage / emb a l l a ge 
l ' autre en contrô le de  qua l i té 
5 .  Hau ts -Plsteaux 
Pour une large part, la  s u i te d u  P lan Hévé a va se fair@ 
s ur les  Hau ts - P l a teaux o� les  cond i t ions de  mi l ieu s ont très d i f fci­
re;-i ; -.es . _te ce l les des  ré g ions trad i t ionnel les de p l an ta ti ons , p lus 
au S ud : a l t i tude , ven t ,  te rres dé gradé e s , tranh , é ros i on e tc . . . .
I l  es t impor tan t que , à dé faut  d ' une variab le s ta t ion IRCV 
( à  prévoir  de toute f a çon un j our  ou l ' autre) , i l  p u i s s e  ê tre
cond u i t  loca l emen t un minimum d ' experimentatiuns ( en-· assocü!t ion ::1vec
1 ' I RCA ) , s o i t 
- un champ compa ra t i f  de  c lones
- un e s s a i  d ' engra i s
auxque l s . i l  conv iend ra d ' a j outer une é tude d e s  s urfaces dé j à  
p la n té es par l a  DGH ( pour t irer les  le çons d e  ce qu ' i l y a d e  bien 
comme de ce qu ' i l y a de ma l ) . 
. . . / 5 .  ' • .
6 .  
ave c 
Une mis s i on d ' un agronome IRCA de  1 mo is  perme t t a i t  de mon ter
les c o l l ègues I RCV ce débu t d ' é tude s ur l ' hévé acul ture de Hau t
P l a teaux" . 
So i s  d 1 hévé as 
L- programme d e  rep lanta tion que l a  DGH a mis en route prévoi t
la  vente s ur p ied , à des  t ie rs , des v ieux hévé as ( é coulemen t  en bois  
d e  f e u ) . Dans l a  mes ure où  les ·· troncs qu i on t en moyenn� une quaianta.ine de  
cm . d e  d iamè tre peuven t ê t re é c oulés  en " s c i age" , i l  f au t  pré f é rer 
ce t te s o l u ti on qu i dev ra i t  r§ipporter. p lus  à - la  ·DCH . 
Une é tude es t néces s a ire pour c larifier c e t tê 'qui?s ti on , 11otamment  
pour  ce qui  es t 
- des procéd é s  techn i ques ( e t  des coG ts  d ' é qu ipements )
- d u  choix des  s i tes d ' imp l an t a tions des  cen tres
- des pers P. e c t ives de  commerc i a l is a t ion s ur l e  marché exté r ieur
c omme s ur le  marché n a t iona l , etc  . . . . .
Le mai t re d ' oeuvre de i ' é tude s e r a i t  l e  CTFT , en l i a i s on avec 
DGH / S o c ié té pr j v é e . 
7 .  S::e� � � __ s c ien t f i que __ e t  __ techn i que 
Une f o i ·ma t ion de 3 à 4 mo is  d ' un cadre d e  d irec t ion es t 
demandée pour l a  ges t ion s c ient i f i que e t  technique des  prograrrunes . 
Par, a i l l eurs , e t  pré c i sé men t pour fac ili ter  ce �t�-ge s t ion , 
i l  es t demandé un c omp lément d ' é qu ipemen t info rmat i que  
Centre IRCV de  HCMV ( d i rec t io n )  
Cen t re IRCV La iKhê ( recherches ) 
."J . !'_ l an ta t ions _V i l l ageo ises  
1 IBM-PC + imprimante 
1 I BM-PC + imprima n te 
Pour  l a  bonne ma rche d u  prograrrune "V i l lageois"  qui d émarre 
C e t  q u i  d o i t  s e  déve l oppe r j us qu ' à  90 . 000 ha en l ' an 2000 ) ,  l a  for­
ma t i on d ' un cadre auprès  de  s t ruc tures  é trangères ayant une grande 
expé r ience en l a  mat iè re es t s ouhai té e  : organis a ti �n de  tels proj e ts 
aspec ts j u r i � i q ues , t echn i ques , f inanc iers , humaines , e tc . . .  
I l  es t proposé un s tage de  3 mois . 
. . .  / 6 . . . .
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9 .  M i s s ions d� s u iv i des d i rec t ions IRCV e t  IRCA 
I l  es t prnpns é 
- une m i s s i on du  d i rec t e u r  IRCV au Cons e i l  de Départemen t IRCA 
( une s emaine ) 
- une m i s s ion  d u  d i re c teur  I RCA à l ' I RCV , à l ' approche de l a  
prochaine  Commis s ion mixte F ranc o -V ie tnamienne : b i lan de  l a  
pé r iode pas s é e ; �çrs pec t ive p o u r  la pé r iode fu ture . 
1 0 . Echange _ d '  Inf.o rma t i ons 
A la d i l i gence  des deux part ies . 
h�"� A pi� k­
.,e . .:c R c__ '1 
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A N N E X E 2 
:; ,Ju j 1 l et J ) )Cl , 
JUSTI fTC.'Î11 ON DE U\ C ;)OPERi\T I ON rn.ANC f\I SE  
DANS LE DOM,'\INE DU  CAOUTCHOUC NATU lU:L 
AU VI ET N:'\ M 
La cons ommation  du  caout chou c nat ure l en 1990 int ervient 
pour le t iers du tonnage t o ta l  des � lastom�res cons omm�s dans le 
mond e .  I l  est indis pens able pour des appl icati ons � e  haut e , 
voi re  d e  t r�s haut e t ech nologie  comme l e  pneumatique  ou l es lia i ­
s ons � !as t iques - t ra ns miss ion d ' ,nergie ou amortiss ement d e s 
bru its et d es vibrat ions . Du fa it  r!e  J ' i n forma l is at ion rl es moyen::> 
rle  product i on en us ine  de  manu fa ct ure 1 ' indus t riel  recherche  u n 
produit a us s i  r�gu lie r que  poss ib le rlans  s es propri�t �s i n it ia les . 
Le Gouv ernement vietnamien s ' est lan c� , avec raison , dans
'
un ambi t i eux prog ramme cl '  ext ension ri e  s es p J a ntat i ons visant a 
presque  tri pl er  la prod uct ion a ctue l l e  - 60 . 000T/a n - avant l ' an 
2000 et cr�er d ' i ci  1� 300 000 ha  s uppl�menta ires dont  150 OOOh a 
vi llageois.  Ce sur,aoit rl e proriuct i on oblig:era à une réori entat ion 
d e  la vent e du  ca out chou c , vers les pays indus t ri a li s és d 'èconomi e 
libéra le , la Fran ce en part i culie r ,  p l us exigeants s ur le p la nj 
de  la q ua li t é  . L ' i ndustri e manu fa cturière loca le devra s ' ét endre 
et se moderni s er pou r absorber une part i e  de ce ca out chouc  en  lu i 
donnant d e  la va l eur aj outée . 
A ccrois s ement ri e  la  pro rl ucti o n , amé liorati on de  l a  q ua li t é , 
p réparat ion à l ' encadrement d ' un vast e s ecteur vi l lageois j ust i ­
fie nt la  d emande  d ' as s is tance  t e chn ique  formul�e p a r  l ' I RCV dans 
les doma i nes s uivants  : 
- Fert i lisat ion pour répon dre à la  deman cl e  d ' ana iys e des s o ls d es
ext ens ions fut ures préconis er les fumures adart ées pour les nou ­
ve lles comme pour les a n ci ennes p l antat i ons .
Exploitat i on - Phys io logi e pour mi eu x  gérer le ca p i t a l  arbre en
ass u ra nt la  prorluct ion la p l us 6l evée .
Améliorat ion recherche d es clon es les mieux adapt ées a ux condi­
t ions éc oclimat iques des extens ions nouve lles .
. . .  /2 . . . .  
') 
'-
,.. ""C> J •·am,; ,:, 1' • 1 ,-r :. r)r;  ori  t ., i re 1 o ,,.� .. � e 1 a r� e r--· 1· 'er" I J L C, J. 1 '1.# , 1. t:) C ;. ..1.. (.J • -· . .o.. ,_ .1 • ..L 1 1 l , ,_ 
commi. s s  ion  rni  xt e fra n co ·-v i etnami eri n e  ;)Our  d I une pa .::-t la rr. i s e  
e n  9 ]  a c e  d e  programme -:l ' expér i ment at i on ;1our la :J!.''.::Ù1 1 ct i.on d e  
C'a o ut ch o u cs répondant  a u x  exigen ce::; d es manu fa cturiers , e t 
d ' a ut re ?a rt l ' as s i s t ance  t echn ique à l ' i nd us t d e man u fa c t u ­
ri ère l oca J e et · 1 • i dent i fi cat ion rl épart ena i res po2 8 i  L les pour 
�es j o i ntvent u res . 
- Re ch erdies (� ' a ccomragn pment pour 1 e  rl É·veloppemen t d e  p lcint a ­
t io ns nouvel  les (-lans l es l iaut.LJ:lat eau�.
� l.... 
- _ . .  
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rert j l is at i on 
Expert I RCA 1 mois 
- Co�plément d ' éq u i pement J abo
- Es s a is para ll� les
Exp loi t at ion Phvs iologi e 
- Comp l ément d ' éq u i pement l a bo
- Format ion  DL - 6 moi s  - Fran ce/Cameroun
- Es s a is parall� l es
Amélioration 
- Echange d e  matéri e l  végéta l
- Format ion génét icien  (3  mois )
France/Côte d ' l voi re
Technologi e 
- Complément d ' éq u i pement
- Expert technologue s én i or
- Expert technologue ;j uni or (VSN ) 12 mois )
- Format ion d ' un  technologue I RCV ( 4  mois )
Hauts Plat ea ux 
- Ess a i s  minimum et études
- Directeur  Général de la SGH et
Di recteur de l ' IRCV
Mission d ' éva luat ion en fin de  programme 1990-91 
I RCA au  Vietnam 
Document ati on 
TOTAL 
70 .000 f .  
100 . ooo r 
p .  m. 
100 . 000 F .  
150 . 000 F 
p. rn .
20 . 000 F .
100 .000 F .
100 . 000 F. 
[) . m. 
80 . ooo F.
200 .000 F .  
30. 000 F .
2 0  . 000 F .  
970 , 000 F .  
Prof . L . v .  Nguy&� 
Di :r .  oj --IIC - -
.J : � Ll i.i a o  •. 
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il • TC H:;;ïG:'. A VO RI A 1T 
Direc to r 
Indus . Ope r .  Tec hno logy Ji . 
He a d  
C hem.  Indus . Branc h/ Dep .  
Vienna International  C enter  
?O . Box 300 
� . 1460 Vienna A ustria 
:, ;e ' ve j us t  rec 2 ived the tele 6ram îro:n li�r . GHA V1�RZ and we are 
u �J s 2 t 'oy it • rJe ' ve been vrn it ins for  yo ur and Mr . NYSYK ' s 
a dvic e s . Ho� and � b a t  ne mus t do fo r t be appro va l  the  pro j ec t  
V-LJ,/86/0 )6  ? 
:ie ·c �·J üù: ,  yo ll J }_} Q. �.�r . BY.,:;-::1� c 3 11 belp us t o  de 2ili  t lüs 
diffic Qlty  J�o blem . 
Aftber o ur study to ur , a s [àe fro m t he s t udy o f  c blo­
-rination in  CCL4 we ' ve be en c a rryins o ut the  c bl o ri onation 
of  ru.bbe r in l a tex  pha s e  wit ;10 ut C.JL,+ 
.; e ·,-Jo tüd  l ike t o  h eve a des ire to  a sk t be s upport o f  
U:�DJ? t o  s trentbenfthe  devel oping a bil i t ies  fo r P a int and po ly:.:.::er 
Depa rtment , �itbin tbey  c an s h aFe s o me tbeir  res ults fo r the  
pa int a:nC: Jo lyGier  industry in  o ur c o untry . 
We are wa i t ing fo r ·01 e l lc o me yo u in Vie tnam . 
, , 
Ive h a d  yo ur c h il tlren s photo pa i�tâd and bope  t b a t  · yau  �ill  be 
ple a s ant . 
We h a ve gre a t  resa rd for  yo u . 
Yo urs s inc crely  
:Je a r  
2û/+/ 1990 • 
, 
weve be en th ink inc; a bo ut t h i s  )ro ·; )J.:: ::1 . , , e  h ad  sent 
a telegram to  a sk �ro f .  �ZIKERl aDJ waa ans�ere J ,  t h at  G hlorofan 
o f  GDH , C hloro tex of  I t a l i a  b ave t i1 ?  c o :i tent o :? OCL4 les.s  t b an 1,;;
�b ile  the  l a s t  Gonferenc e in ko ntre s l  J0 c id�d  : A ll  c bl orinated
po lymeres wo uld b ave t be GCL4 c ontent of' l e ss t rr nn O ,  1;·� •
In fact  ' a ll tec �nic a l  s t ana rds never in dic : te t h is a ua lit v .
- V 
�e wo uld very l iie to  know , �o� t be prouuQtionso:  c �lori�a ted rubbe 
in t h e  wo rld are 
ana by wjat  tec hno l o gies  they 9ro duc e it kind .
·-, - . 
1 , r d a , ' . he s ine ers y s a y ,  \'Je eton1,-; 1111 e rs c ancL ·c J e  D 2 \V ' t l" , v1 �) a ��r . 
info rmed us a bo ut the  environment protection c onnec t ing witb tbe 
CGL
4 c ontent in Gl·�R • wby it  i11fl ue::1c ess  on t .':! G  eDvi2..'on!21ent , if we
h a ve very go o d  c l oss e d  rec a pta c les  to  t�9DS )oît i ,. - u • 
We th ink , t be po lymer c jlo rid  , i t  ,no L1L.:. ·Ge t t1 ro ugh the press : 
pre s s ing , t he extrus ion • • • •  ta  ;=-o ùLlC ·2 pl e s t ic s  ffo du.c ts • If t h :  
C hloridpo lymer c onta ins a � igb CCL . content , s o  durins t h e  pro c e e d: 
'+ 
i t  ma y be c re a ted pho s gen • 
but c blo rinated  rubbe r a lway  a re dis s o lved i� tbeir  so lvents  
to pro duc e d  inks , glues  and paints , Of c o urs e , it wo uli be  pro tuc e 
in c lo ss e d  appara t us and a s i de we wo ulà es t ablisb  a treatment 
s ys tem to environment ptro tect  , as well  a s  known . 
Dea r  Mr . BYSYK , we a re wa i ting for  yo u. r  a dvivces , what we 
wo uld to do to  ma inta. in the  pro j ec t ,  t o  explain and persuade Mr. 
CHAVERZ in o rder to rec e ive the  appro va l  o f  pro j ec t .  
On o tber  band , a s  w e  reported yo u ,  we h a ve be e� the  c bl orinati  
of  rubber in  two ways :
1/ 1;ve c hlo rina te  depo lymered rub'.)er in s olvent as  CJL4 • By th
way  , \"Je e sta  bl i s b e d  a pilot  plant  wi th t h e  c apac i ty  o i' 1 0  kg/batc 
2/ we c hl orinate  depolymre d r�bber in emulso in la �ox phas e , 
water  is so lvant in 
rec e i ve d  CNk w�Jt� 
of 500ml . we t h ink 
.� . . � 
t h is reeete�en re ac tion . A�  t h a t  t iue , we ree 
with  a ls o  go o �  q�iities�n the  exJc riment a l  sc a 
� the  pro blem i 3  on the  depo lymere ti Jn  o f  rubbe 
- 2 -
• befo re t b e  c bl o rin a tion . wc �e ren ' t a ble  to  e ut t h e  h i5h mo lec ul a r
o f  �ubbe r in l a tex p h a s e  t o  bbe  suit a ble  Llo lec ul a r  f o r  t he c blori­
n a t i on re a c t i o n .
Thro ugb t h� s t udy in I vo ry c o a st , n o w  � e  c an e ut the  rubber 
in l a tex p h a s e  to l iquid rubber . By t bis way , we c an c a rry o ut 
t h e  re ac t ion  o f  c hlorina tion �itb  better res ults t h a n  befo re . 
the  experimental  pro duc ts will be o bt: ine d better q ualities  and 
wi t bci.ut CCL4 in CHR. 
Vie a sk "UND? s uppo rt us to  s t Lldy Jro duc int; CHR tbro ush the  
h e lp o f  inte rn a tional  experts� t ra inning for  o ur staff and fac iliti� 
in l a b .  we ha ppe t b a t  we will  develop  the  pro j e c t  effec t iona lly a s
UHD.? de s ies . 
�i t b in we s end s o me ez)er isent a l  da t a  a bo it the  l a ex �e t 0 o d  
t b ro ugh  it yo u c an fin i o ut a � a y  to  help  us œeiet�B§ ma int e ininG  
tbe  de velop  of  .,__ ,  v ne  pro j ec t: .  
I a s s igne d krs . Li ên to enter  tbe  tba ining c o urs e o f  
p L s s t ic tec bno l o by of" UlHDO il1 O c t o ·oe :.:.' 1990 • Yo u ena ·o1e ber to  
ge t t h e  tra ir:m ins in o rd.e r to  i::i_;i1"o ve ber pro f 2 s s ion • ple a s e , 
and in t b is c h snc e , krs Li§� �o uld repo rt �ith  yo u ani will t ake 
Jo llr a dvic es  to Ïufil ber duty as t i1 e  p:ro j ec t  a s s ist anc e mo re be tter  
Vie believe ana. appriate on  yo ur and Mrs . A .  TŒ-IBKli.AVO.rli i\H 
s helps . 
Yo urs s inc e rely  
Pro j et t  Direc t o r  
- 5 -
II/ T{E SE /illC E �'ORK OF IIC 
,i • STUDY CHLORINATED RUBBER ON NATURAL LATEX 
J:i pr.i:i ciple , it ' s possi ble producing chlorinated rubber based on 
latex by the way, that chlcrine is  le o.ded i.ù. the reaction medium 
in latex phase , which' s  stabilized by emulgators and acidified by 
saturate d  HCl . 
A1 , Since 1970 - to 1976 IIC started its researching work to produc e · 
of chlorinated rubber based on latex. There were following taskes:  
1 )  Stabilization of latex - eraulsion for depolymeric and , 
chlorinated reactions .  
2)  Depolymerization of rubber in the latex phase 
3) Chlorination of latex directly 
Some colle cted  remark s : 
1) By NH40H, it is  possible to  keep the latex in stably 
during the store . 
2) F50 is  an emulgator, whi ch can be used to stabilize the 
latex in both reactions ( depolymerization and chlorination) 
3) H2o2 / Co acetate is an oxydaredacter for isoprene unit 
t o obtain . depolymered rubber wi th the molecular weight Mn of: 
25 - 50. ro'.  
4)  Only some experimental product had the good dissolubility 
in Toluen. 
A2."['he study work in 1976 - 1 9 78. 
. . 
1 )  In:f'luence of emulgators 
UV and some available emulgators are used for experiments • 
. The effect of UV proved, that UV either ·detroy rubber particule s'  s 
protein shell of rubber-mieel · in latex, or sapa.rate those mieels 
in smaller, though new stable mieels are ;J��ed in smaller sizes 
- 'L'-- . ·.:i
::.}'. .. · . .  
� --------------------------------------��------------
Emul/ 1 • 2 • 




� a tex , -:---;;-:--:--:-;;-:--:--zii;:-:--:-;;;-�-:--:-;-- ' 
�:�� or ------------t----·----------------..;.;; ... ------------
�:L : C oagulat e: : J
:jif � : : - :
----:------
Laurylsul 
phonate Na : 
Zone 
. ·_�t:!� � �:·· ... ?, 
.-... :'-'�� ,.: · _ ·i, 
· - 6 -
2 )  Depolymerization by UV 
Ls.tex : 30 % dry content 
Stabilizator : . 5% I40 ( % I40/Rubber) 
Reaction temperature : ?0°c with stired 
Catalysts UV Table 2 





: of UV 
: (h) 
: n., 
: ( second) 
• • 
: precipitated particule s : 
: % : • • • • : -------: ------------: -------------: ------------------------- : 
• • 1 • • 0 : 345 - 360 : 0 ,25 . . 
: -------: �-----------: -------------: -------�----------------+ :  
• • 2 . • 0 : 85 - 1 00  • • I0,30 . • 
: -------: ------------: -------------: ------------------------- :  
: 3 : 1 0  : 45 - 1 9  . • 13 ,20  . • 
BŒ 220v 
: ------- : ---4--------: -------�--- : -------------------------: 
: 4 : 1 6  : 35 - 15  : 1 6 ,3 0  : 
: RŒ4 
220v 
: -------: ------------: �------------: ------------------------- : 
: 5 : 1 6  : 65 - 50 : 1 ,30  : 
: BŒ4 1 10v : _ . . _ : -------: ------------: ------�------: -------------------------: 
: 6 : 1 6  : 30 - 1 4  : 1 9 ,30 : 
: ---�--!� 2-���--; -------�--�--: ----�-�-----------------: 
: 7 : 26  : 20 - 13 : 20,3 . • 
� -------; -�-2--���-! -------�-----: ------------------------ : 
. • 8 • • . • 0 40 : 19  - 13 • • 
. • 32 , 8  • • 






345 -- �46 · corespond to 11h = 64,5. 1CY 
viscosity of depolymered rubber nI/g 
% "  
. . . . . - .• . . . . . I 
precipitated particules = masse of pre�ipi�ated pa.rticul� , • • 
masse of dry rubber 
3 )  Chlor1m.ation 
Chlorinated reaction is carried out untill the reaction is 
saturated of cblorizie . Due to the reaction proce ss is !reated 
in l atex phase , there ' s difficult to define the endpoind of 
reaction. 
1 :· ,:·  
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Table 3 
--------------------------------------------------------------� • • 
• . .  Type • • • • Temps rature 0 C • • • • 
. 
Dissolubility: c12 content ; . . • • :-------�:---�-----------------: ---��------�----:-------------�: 
• • 1 ( 5) . • 25 - 30 . . • • 58  - 60 . • 
..-------�-: ---------------------: ----------------: -------------· . • ... • 1 • 
• • . • 2 ( 3 ) : . • 25  - ·30 \ . _, 
. . 
• • + • • 59 - 60 . . 
. :----------:-------��-------�--: ----------------:-------------: 
: 3 c ; ) :  60 - 70 . • + . • 59 - 60 . • 
: �---------: ---------------------: ---------�------:-------------: 
: 4 ( 4 ) : . . + . . ·59 - 60 . • 
: ----------: ---------------------: ----------------: ---�---------: 
: 5 ( .  6 )  : . . + . • 59 - 61 . • 
: ----------:---------------------: ----------------:-------------: 
: 6 fr : : + f 59 - 61 : 
latex · 
: � - - - -
�
_. _ _ _ _ _  .;,_ _ _ _ _ _ _ __ __ _ _ _ _ _ _ __ _ _ _ _ _ _  M _ _ _ _ _ __ L,. .. ..... .. . .  - - - - -�- - - - - - - - :. 
· +The prodùct i s  d.issolveli completely in Toluen . 
( )  signal of type s of depolymered reaction 
The temperature =· reactio� temperature. in �tep 1 
It_ is - show, UV i s  a catalysts ,  which can be ·used to obtain 
dissolved in Toluen product . 
'· 
The table 4 show influence of UV source to 15 of cblorinated . 
_ rubber. 
----�--�---------------------------·----------------------------- • 
: -: · UV source· : Temperature 
: . oc . 
. • : _c12 content · • . . • • . • . • • • . --------------· ----------�· -------------·  ---------.· ------------- : • . • . ... 1 · .  • .• . 
: Bœ
4 
1 1 0  V : 345 · .
. 
1 
: ·  24.;_ _ · :� }0 : + • • 58 "".' 60: : / 
: _____ .:.,..;. _____ ..:: _.:.·;.;.·-�------: ___ .:..__�-�-__:_.-: ----�--: -�------- ·-: 
• • }45 • • 5 - 15 • • + • • 60 .- 63 
• J . ' . � 
: ��---------: -----------: ---------: ...... ------: ---------- : · . 
• • 
.. " ..... , . .:. .... ;,. --� . . 
. · .. .  
·. · . . 
• • 2 80 • • 0 . 5 - 15 • • + • • 60 - 62 • • 
. -...�----·-:-�------: ---------: --------�-�--:.-: ----�-----: ____ _... __ � :  . 
• · •  - · : · • • 45 : 5 -. 15- : + • • 60 - 61 • • 
: -------------:--��-.,;---·: ------------: -�------: --�-----�----: 
: . . : 30 , . : +. : 60 - 61 . , :-· · : ----�-�-�-----: -----------: --------------�: ----------: --:..---���--a r 
. ' ·. . 
., . ' r� 
•. ,i-i:. ·� .. -��.t. .. i 'f' . . . . . -- - -� . .. .. · 
0 .... • .--: -
-----------------------------------· ---------------------------------
• • • • 20 • ,. . • 1 8  : 60 - 61 • • 
: -------------: ----------: -------------: --�·.:.------: --------�---: . • • • 1 9  . . • • 2 7  : 60 - 61 • . ' 
: ----------------------------------------------------------------· . 
n '  1 = Viscosity of depolymered  rubber for chlorina-
tion 
n2 = of chlorinated rubber in Toluen ( 1 : 4) 
+ = product s are indissolved in Toluen 
Collected result s of 200 g latex experiments  are the obtained 
products , which have good clissolubility in -Toluen - Those parB.!lle - :  
ters are stable and reiterated  It was not repe at with experim.enta.l : 
si ze s of 400 g latex. 
There can be explaine d : 
E = é1 h ./l  - lz d V 
E : Energie of UV for the reaction 
f;,� i t
2. 
= light absorption coefficient 
d= the latex thick 
h = the distant from UV to reaction 
v = wave lengh 
the grosser d is the smaller E of UV for reaction: \.-
Remarks 
1 , UV is a re sonable cat alyst for chlorination of rubb�r in 
latex phase . 
2, ):Y� \ It ' s  necessary to  use spe cial apparatus to obtain the 
sufficient E of UV for reaction. 
( 
}) The size of micel s  has important influence of the contact 
between the latex phase of rubber particules and chlorine 
gaz . ,, l!J- �o 
-,?\ CL.i 1 ... � 
' • • .· ·. ... :· � ... 
r: 
1 1 
. � <?:= 
• 1 
� ->-- ,--- ---- -
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A N N E X E 4 
[J EVEL OPPEMENT DU CAOUTCHOUC NAT UREL
au VIET NAM 
5 Jui llet 1990 
La consommation du caout chouc naturel en 1990 intervient 
pour le tiers du tonnage total d es élastomères consommés dans le 
monde .  Il est indispensable pour des applications de haute , 
voire de  très haute technologie commme le pneumatique ou les 
liaisons élastiques - transmission d ' énergie o u  amortissement 
d es bruits et des vibrat ions . Du fait de l ' informalisation d e s 
moyens de production en us ine de  manufacture l ' industriel re­
cherche un produit aussi régulier que poss ible dans s es proprié­
tés initiales . 
Le Gouvernement vietnamien s ' est lancé , avec raison , dans 
un ambitieux programme d ' extension de ses plantations visant à 
presque tripler la production actuelle - 60 .0000' /an - avant l ' an 
2000 et créer d ' ici là 300 OOOha supplémentaires dont 150 000 ha 
villageois . Ce surcroit de production obligera à une réorienta­
tion de la vent e du caout chouc , vers les pays industrialisés 
d ' économie libérale , la France en particulier ,plus exigeants sur 
le plant de la qualité .  L ' In<lustrie manufacturière loc ale devra 
s ' étendre et s e  moderniser pour absorber une partie de ce caout­
chouc e n  lui donnant de  la valeur aj outée . 
A ccroiss ement de la production , amélioration d e  1 a 
qualit é ,  préparation . à  l ' encadrement d ' un vaste s ecteur villa­
geois justifient l ' a ccroiss ement des activités de l ' IRCV d a n s
les domaines suivants 
- Fertilisation pour répondre à la demande d ' analyse des sols
des extensions futures préconis er les fumures adaptées p o u r
les nouvelles OJ mme pour les anciennes plantat ions .
- ExQloitation - Physiologie pour mieux gérer le capital  arbre
en assurant la production la plus élevée .
- Amélioration recherche des clones les mieux adaptées aux
condit ions écoclimatiques des extensions nouvelles .
. . .  /2 . . .
2 
- Technologie programme jugêprioritaire lors de  la dernièrè .
commiss ion mixt e franco - vietnamienne pour d ' une part
la mise en place de  programme d ' expérimentation pour 1 a
production de caoutchoucs répondant aux exigences des . ma­
nufacturiers , et cl ' autre part , l ' ass istance· t echnique à
l ' industrie manufacturière locale et l ' identification dé­
part enaires poss ibles pour d es ,joint-ventures .
- Recherchœ d ' accompagnement pour le développement de plan­
t ations nouvelles dans les Hauts-Plateaux , s ecteur indus­
triel et villageois .
Au cours de  la présente mission Mr H .  De LIVONNIERE , 
Chef de  la Divis ion Technologie a eu l ' occas ion de  rencontrer 
les partenaires possibles pour une coopération bi ou mult ila­
t érale dans les domaines suivants : 
• Société Générale de  l 'Hévéaculture et IRCV : production
et recherche sur le cao ut chouc naturel •
• Sect ion Ca out chouc du Centre Polytechnique de  Phu Tho à
HoChiMinh Ville : format ion en technologie du ca> utchouc
• Combinat Industriel du Caoutchouc.
Le financement des opérat ions 
ment en général et en t echnologue .du 
culier peut" se trouver : 
de  recherche-développe­
caoutchouc en parti-
• auprès d e  la coopération bilatérale dans le cadre de  la
commis ion mixte  franco - vietnamienQe , la négociation
pour le suivi des programmes . est e n coµ.r.s , ·  pour la
période 1990 - 1991 •
• auprès de  la coopérat ion multilatérale grace au PNUD ,
et à l ' UNIDO dont les représ entants ont été rencontrés
au cours de la mission .
En ce qui concerne la coopération multilatérale avec
le PNUD un proj et UNI DO DP/VIE/87/011 'Quality Improvement of 
Rubber Products·.,. est en cours dè négociation , son bénéficiaire 
s erait le Combinat Industriel du Caout chouc . Il est souhai­
t able que le Ministère de  l ' Ag riculture marque son int ertt 
pour ce proj et afin que l ' IRCV y soit associé d ' une manière 
ou d ' une autres . Au cours de la présente miss ion il e s t
. . .  /3 . . . .
3apparu nécessaire  q u 1 w1 autre financement soit demand, a u
PNUD , a fin de bénéfi cier de  l ' a ide de l ' UNIDO pour compléter 
l ' équipement de l ' us i ne expérimentale de l ' IRCV à LaiKhê et
rles laboratoires d e  t ech nologie de  Lai.Kh� e t d '  HÔChiMinh 
ville , puis de  créer une unit é  pi J o�e  de  produits manufactu­
rés à partir du la tex , fils de  mercerie par exemple . En effet 
le Vietnam voyant s ' a ccroitre s a  product ion d e  caout chouc 
naturel devra affronter 1 a concurrence internationale et 
donc proposer un caoutchouc répondant exact ement aux impéra­
t i fs techniques des pays industrialisés Européens ,Américains 
et d ' Extrême Orient . 
L ' IRCV doit donc se  dot er des moyens t echniques pour 
répondre à cette demande et cons eiller utilement les usines 
de plantat ion anciennes et nouvelles . L ' équipe technologie 
de  l ' IRCV se t ient prèt e avec l ' a ide  d e  l ' IRCA à rédiger un 
tel  proj et . 
En fin un soutien de · la : FAO devrait . être demandé 
pour les opérations Agronomiques dans · 1a · perspeétive d e 
d éveloppement de plantat ions nouvelles et d ' un secteur vil­
lageois important . 
